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INTRODUCTION 

Les fossiles du Gedinnien de l ' A rdenne conservés dans les collections du 
Musée royal d'Histoire nature l le de Belgique lurent étudiés, en 1912. par 
M. Le P r o f M. Leriche. 

La description de la l'aune parut dans le tome VI dos Mémoires édités par 
cette institution ('). Il j est question en ordre p r inc ipa l de la faune des schistes 
de Mondrepuits, ou Gedinnien inférieur, qui affleurenl on bordure dos massifs 
cambriena de Rocroi et de Serpont. 

Depuis lors des gîtes importants furenl découverts dans Le Gedinnien infé­
rieur d'autres parties de l'Ardenne, loi le gisement de Muno, à l'Est du Cam-
brien de Givonne, et, d'autre part, dans le Gedinnien supérieur ou assise bigarrée 
d'Oïgnies. 

L'exploration systématique de ces gisements par M. E. Maillieux, conser­
vateur du Musée roya l d'Histoire naturelle de Belgique, enrichit bientôt les 

collections du Musée d'un matériel important el en grande partie nouveau . 

Ce matériel fut mis à notre d ispos i t ion , sur la propos i t i on de M. E. Maillieux, 

par M. V . Van Straelen, directeur du Musée royal d'Histoire naturelle. Pour 

rendre notre étude plus comp l è t e , nous avons examiné les collections du Service 
géologique de Belgique (*), de l'J niversité de Liège et de L'Université de Louvain. 
Qu'il nous soil permis d'adresser nos v i l s r emerem ien l s à tous ceux qu i ont bien 

voulu nous autoriser à e x a m i n e r les collections dont ils onl la d i r ec t i on . 

Des analogies ont été signalées entre la faune du Ged inn i en inférieur de 

L'Ardenne et celles du Ludlow supérieur do l'Angleterre et des couches siluro-
dévoniennes de Liévin. 

Dans le but de comparer ces faunes, nous avons examiné, à Londres, les 
collections du Brit ish Muséum (South Kensington Muséum) et du Geological 

(») La faune du Gedinnien inférieur de l'Ardenne. 

N O T E . - La liste bibliographique insérée à la fin de ce mémoire renferme les 
titres complets des travaux utilisés pour cette étude. . 

(*) Les collections paléontologiques qui se trouvaient au Service géologique de Bel­
gique font partie actuellement des collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 
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Survey; à Lille, les collections de l'Université. Nous tenons à remercier M. le 
directeur du British Muséum, ainsi que M. I I . Dewey, M"" Wood cl M. Chald-
«rin; MM. les Professeurs Ch . Barrois el IV Pruvost, qui nous ont réservé !«• 
mei l l eur accuei l . 

L E S G I S E M E N T S F O S S I L I F È R E S 

Le Gedinnien situé en bordure des massifs cambriens de Givonne, de Rocroy 
el de Serpont est d iv i sé en deux assises : le Ced inn i en in fér ieur ou schisles de 
Mondrepuits, caractérisé en général par des schistes .>u phyllades de teinte foncée, 
bleu-no i r , à faune m a r i n e ; le Gedinnien supér ieur , ou assise d'Oignies, caracté­
risé par un ensemb le de roches bigarrées, vert clair el lie de s in. cl qui ren­

f e rme, sauf autour du Cambrien de Givonne, des bancs importants d'arkose. 

W S W E - N - E 

G e d i n n e Libin - Freux Ménil Gdournont 

SOUvenl à grains grossiers, pis; , ire. . Jusqu'en ces dernières années, l'assise 

supér ieure n'avail livré q les débris de Pteraspis. Vctuellemenl on connaîl 
deux gîtes à la me mar ine : l'un entre Libin et l>oi\-Saini-II ul .erl , dans un banc 

de schiste associé à de l a r k o s e , l'autre à Freux-Ménil, dans l'arkose ( l ) . 
Les é ludes sur le terrain nous ont montré que le Ced inn i en in fér ieur , qui 

f o rme la bordure des massifs de Rocroy e1 de Serpont, de\ ienl de mo ins en moins 
puissanl au fur el à mesure qu'on se dirige de l'Ouesl s e s l'Est ou l'Est-Nord-
Est; il a une tendance nette à disparaître en biseau dans cette d i r ec t i on . En 
m ê m e temps les bancs d 'arkose du Gedinnien supérieur deviennent plus fréquents 
cl plus épais. 

(') Ce gîte a été découvert, en 1884, par Edouard Dupont, ancien directeur du 

Musée d'Histoire naturelle, mais ce n'est que tout récemment que le Musée est entré 

en possession des documents qui ont p e n n i . d e repérer le gisement. 
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Lorsqu'on retrouve le Gedinnien, plus au Nord-Esl encore, autour du massif 
de Stavelot, le Gedinnien inférieur a disparu; ¡1 n'existe plus que l'assise bigarrée 
avec de l'arkose à la base. Cette arkose est particulièremenl développée dans la 
région de Maimédy, où, associée à du grès blanchâtre, elle constitue le faciès 
« grès de Gdoumont ». Nous considérons ces grès el arkoses comme l'homologue 
des bandes d'arkoses intercalées dans les schistes d'Oignies. Ces grès de Gdoum 

renfermenl une l'aune marine dont certaines espèces sonl connues depuis 
h.n- temps. 

Enfin, sur le bord septentr ional du synclinorium de Dinant, le Gedinnien, 
éga l ement réduit à son assise s pé r i eure . ne r en f e rme que des poissons : Pterns-

pis rostrata, Pteraspis Crouchi. 
Nous donnons ci-après la liste des gîtes fossilifères à faune .nar ine du 

Gedinnien de l'Ardenne; nous ind iquons en caractères ordinaires les gisements 
don! la faune est étudiée dans ce m é m o i r e ; en petits caractères, les gisements 

dont nous n 'avons pas examiné les fossile- où do id la faune n'est pas connue. 

J. — GEDINNIEN INFÉRIEUR. 

A. — B O R D U R E D U M A S S I F D E G I V O N N E . 

Gisemenl de Mùno, dans la t ranchée du c h e m i n de fer, près de la f e rme 

de Parensart. 

Matériaux: co l lec t ions du Musée royal d 'His to i re nature l le ( I . G. 8543, 874! . 

Roches: schistes quartzophylladeux bleus el verts, micacés , schistes quart-
zeu\ bleus avec linéoles l ie de v in , schistes v io lacés, grès argileux micacé , gris 
verdâtre, parfois a v e c bigarrures l ie de v in . Ce gîte se t rouve à la limite entre 
le Gedinnien infér ieur et supér ieur . 

Donnai signale des roches fossilifères aux environs du château des Amerois. Nous 

avons vu des traces de fossiles dans le Gedinnien inférieur qui affleure dans la tran­

chée du chemin de fer du vicinal au Nord d'Olly ( '). 

B. — B O R D S U D D U S V N C L I N O R I I M DE L ' R I F E I , . 

Gisement du Mazy découvert par Jannel, étudié par M M . Barrois, Pruvost, 

Dubois ( 2 ) . 

Roches : « schistes phylladeux bleus, schistes quartzeux micacés, gris-bleu, parfois 

(') E. A S S E L B E R G H S , Met*. Inst. géol. Univ. de Louvain, 1927, t. V I , fasc. 1, p. 27. 

(») Mim. Soc. géol. du Nord, 1922, t. V I , p. 198. 
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chargés de petits cubes de pyrite, ainsi que de strates altérées, celluleuses avec traces 

nombreuses de fossiles indéterminables. Ces dernières sont des lits anciennement calca-

reux; ils peuvent atteindre 5 centimètres de puissance » (')• 

G. — Bomu H K nu M A S S I F C A M B R I E I N DE R O C R O Y . 

1. — Bord Sud. 

1. ( 2) A Montcornet, soit à l 'extrémité Ouest, des phyllades et quartzophyllades 

régulièrement feuilletés, bleu foncé, du Gedinnien inférieur, séparés du poudingue de 

base par quelques strates de schistes vert foncé, renferment des strates altérées, cariées, 

calcaires et fossilifères. Les fossiles sont généralement méconnaissables; nous y avons 

reconnu un article de crinoïde et Striatopora (3). 

2. Dans la vallée de la Meuse, à Bogny et à Levrezy, les phyllades bleu foncé, dits 

de Levrezy, sont fossilifères ( 4 ) . 

3. G isement de la Roche-aux-Corpias à Tournavaux. 

Matériaux: collections du Musée roya l d'Histoire naturelle ( f eu i l l e Givel 8121. 
I. G. .">039, 4440) et de l'Université de Louvain. 

Roches: « poudingue phylïadifère » de .1. Gosselel {L'Ardenne, p. 213) à 
la base du Ged inn i en . 

4. Gisement de la Censé Margo t , à 560 mètres au Nord-Ksi de T l . i l ay . 

Matériaux: collections du Musée royal d'Histoire naturelle ( f eu i l l e C i v e t 8125. 
I. G. 5039), 

Roches : phyllades noirs. 

5. Gisement de Nohan, à 1,200 mètres à l'Ouest des Hautes-Rivières. 

Matériaux: co l l ec t ions du Musée royal d'Histoire nature l le ( f eu i l l e Givel 
8124, 1. G. 5039). 

Hoches : phyllades noirs. 

6. G isement des I laules-l ' , iv ières fan Nord de la localité). 

Matériaux: collections du Musée royal d'Histoire naturel le ( f eu i l l e Givel 
8130, I. G. 5039). 

( * ) E . A S S E L B E R G H S , ibid., p. 5 8 . 

H Les gisements numérotés sont repérés sur la carte de la page 9. 

(*) E . A S S E L B E R G H S , ibid., p. 31. 

(«) Mém. Soc. fféol. du Nord, 1922, t. V I , p. 198. 
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7. Gisement d'Orchimont, route de Char-
leville à Marche, 16° Borne (au Nord de 

M e m b r e ) . 

Matériaux : collections du Musée royal 

d'Histoire naturelle (planchette Orchimont 812s, 
I. G. 5039 ) . 

Hoches : schistes verts phy l l adeux . 

2. — Hord Est. 

B. Gisements de Bellefontaine : o) 300 mè ­
tres à l'Ouest de Bellefontaine, sur le chemin 
du mou l in (le Fayait; M à 900 mètres au Sud-

Ouesl de Bellefontaine, au Sud du chemin 

d'Orchimont à Bellefontaine; c) à mi-chemin 
entre Bellefontaine el Bièvre, au croisement des 
chemins de Louette-Saint-Denis à Ois5 et Belle­
fontaine à Bièvre. Dans cette région, les schistes 
sont fossilifères en de n o m b r e u x endroits. 

Matériaux : co l l ec t ions (lu Musée royal 

d'Histoire naturel le (p l . O r c h i m o n t : o ) 8133 

[ = 7 7 1 3 ] ; b) s 132. I . G. 5039: c) p lanchet te 

Haut-Fays 7712, I. G. 4916 ) . 

Roches : schistes el quar t zophy l l ades m i ­

cacés, bleus. Strates brunes, cariées par départ 

des é léments calcaires. 

9. G isement d ' H o u d r e m o n t , à 1,200 mètres 

à l'Est du v i l l a g e , et 60 mètres au Nord de la 

rou le de B ièv re à H o u d r e m o n t . 

Matériaux : co l l ec t ions du Musée royal 

d'Histoire nature l le (p lanchet te Ged inne 8136, 

I. G. 5039 ) . 

Hoches : schistes quar t zophy l l adeux b leu 

foncé avec strates brunes , car iées. 

10. Gisement de Louet te -Sa in t -P i e r re , à 

200 mètres au \ord-Ouest du v i l l a g e , sur la 

route de W i l l e r z i e . i 

file:///ord-Ouest
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Matériaux: collections du Musée royal d'Histoire naturelle (pl. Gedinne 8187, 

I. G. 5030 ) . 

Roches ; schistes bleu-verl à strates brunâtres. 

3. — Bord Nord. 

11. Gisemenl de Rienne, à 2,000 mètres au Sud-Esl de Willerzie et 250 mètres 

au Sud du chemin de Louette-Saint-Pierre. 

Matériaux: collections du Musée royal d'Hisloire naturelle (pl. Willer­

zie 8139, I. G. 5039 ) . 

Roches schistes quartzeux compacls. gris-bleu. 

12. Gisemenl d'Hargnies, à H00 mètres au Sud-Ouesl du village, 240 mètres 

au Sud de la route d'Hargnies à Haybes. 

Matériaux: collections du Musée royal d'Histoire nature l le (feuilleGivel 7714. 

[.G. 4916 ) . 

Roches : grès g ross ier et grès sur arkose de base. 

13. Gisemenl de Fépin. 

Matériaux : collections du Musée royal d'Histoire naturelle ( f eu i l l e Givet. 

I. G. 4440 ) ; collection Dewalque à l'I niversité de Liège. 

Roches : schistes intercalés dans le Poudingue de Fép in . 

14. Gisemenl de Brnly-de-Pesche. Route de Cul-des-Sarls a Couvin, au 

Nord de l'ancienne barr ière ( I rou du Baudet). 

Matériaux : collections «lu Musée royal d'Histoire naturelle (planchette Cul -

des-Sarls 160. I. G. S254. 8439), de I I niversité de L i é - , ' et de l'I niversité de 

Couva in . 

Roches : schistes bleuâtres, a l térés, micacés avec strates de près gris, j au ­

nâtre, fórtemenl micacés. 

15. G isement du Pré-Brûlard, à 250 mètres au sud du P ré -Brù la rd , à la 

67 ' borne de la roule de Chi .nav à Rocroy. 

Matériaux : collections du Musée roval d 'H is lo i re nature l le (p l . Rièzes 835S, 

I. G. 5127) .'i de l'Université de Liège 

Roches : schiste quartzeux micacé verl el bleuâtre. 
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16. Gisement de Macquenoise, à l'Ouest-Nord-Ouesl de la local i té , vers la 
froritière française. 

Matériaux: co l l ec t ions du Musée royal d'Histoire naturelle (pl. Macque­

noise. I. G. 6351, 8261) et de II niversité de Liège. 

Hoches: schistes et schistes quartzeux fortement micacés, bleuâtres, jaunes 
par a l té ra t ion ; schistes quar t/ophy l ladeux . 

17. Gisement de Mondrepuite; r ive gauche du ruisseau de la Trouée 
d'Anor ('). 

Matériaux : co l l ec t ions du Musée royal d 'Histoire naturelle (Mondrepuits, 

L G. 3973, 6S45. 8261) el de l'Université de L i è g e . 

D. — B O R D U R E D I M A S S I F DE S E R P O N T . 

Quelques fossiles ont été découverts par Malaise dans des schistes noirâtres du 

Gedinnien inférieur qui affleurent « dans les tranchées du chemin de fer du Luxem­

bourg, qui traversent en partie le massif de Serpont, près de la tranchée 147, et dans 

quelques excavations voisines » (»). 

I I . — GEDINNIEN SUPÉRIEUR. 

A . — B O R D U R E D U M A S S I F m: S E R P O N T . 

Gisement de Ci l , in, dans une tranchée du vic inal de Cibin à Paliseul, décou­

vert en 1926, lors de la Session ex t raord ina i r e de la Société géologique de 

Belgique ( a ) . 

Matériaux : collections de l'institul géologique de l'I n ivers i té de Couva in 

el du Seiv ice géologique de B e l g i q u e . 

Roches : roche hétérogène f o rmée de lits phylladeux et de lits d'arkose à 
grains lins pai l letés de mica. 

Gisemenl de Freux-Ménil, route de Recogne à Herbeumont, tranchée au Sud 
de la 11' borne k i l omé t r i que . 

(') M. Maill ieux nous fait remarquer qu'il existe encore un gîte à Laonry (Couvin), 

un peu au Sud de la halte du chemin de fer vicinal, et un autre sur le territoire de 

Petigny, à l'Est de l 'Ermitage, dans les Bois Pernaux. (Note ajoutée pendant l ' im­

pression.) 

I») Ami. Sor. oéol. rie Belgique, 1911, t. X X X V I I I , p. B312. 

(3) Ibiri., 1927, t. X L I X , p. B 357. 
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Matériaux : collections du Musée royal d'Histoire naturelle (pl. Sainte-

Marie 8486, t. G. 5127). 

Hoches : grès vert micacé, grès grossier, arkose. 

B. — B O R D U R E D U M A S S I F DE S T A V E L O T . 

Les gisements sont localisés dans les grès de ( ¡ dounu .n l , faciès spécial de la 

partie inférieure du Gedinnien de la r ég ion de Malmédy. C o m m e points fossi­
lifères, il > a la carr ière à lT.sl d'Arimont; les carr ières situées de part et 
d'autre de la rou le , à m i - c h e m i n entre Bagatelle el Waismes; la g r ande carr ière 

No i r th i e r ; les excavat ions abandonnées de Gdoumont et de Boussire. M. Mail-
lieux a découvert aussi des fossiles sur le chem in de W a l k . entre Gdoumon t el 

W a l k , el le l ong de la route (le Malmédy, à l'Ouest de W a l k . IMus récemment, 
un gîte important a été découvert par M. Ile.lier, à 1.200 mètres au Sud-Ouèsl 
d'Ovifat, dans quelques bancs de schistes intercalés dans les grès el arkoscs. 

Matériaux: collections du Musée roya l d 'H is to i re naturelle (p l . Malmédy, 

„ 2 , 3, I. G. S543: n i . 5. -, I. G. 8610: n" 0. I. G. 9211: n° 12. I. G. 8925). 

de l'Université de Liège, de l'Université de Louvain el du Serv ice géologique 

de Belgique. 
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D E S C R I P T I O N 
DES 

F A U N E S M A R I N E S 
DU 

G E D I N N I E N D E L ' A R D E N N E 

DESCRIPT ION DES ESPÈCES 

C N I D A R I A 

C L A S S E D E S A N T H O Z O A 
L e s p o l y p i e r s d u G e d i n n i e n s o n t t r è s m a l c o n s e r v é s ; u n e d é t e r m i n a t i o n 

Spécifique est r a r e m e n t p o s s i b l e . 

D a n s l 'assise d e M o u d . e p u i l s , o n t r o u v e à F é p i n e t à l a R o c h e - a u x - C o r p i a s 

des m o u l e s i n l e r n c s d e c o l o n i e s d e Cyathophyllum q u i , d ' a p r è s M . L e r i c h e (M, 

r a p p e l l e n t C . articulatum W a h l e n l . e r * d u S i l u r i e n . 

D e s m o u l e s i n t e r n e s d e Striatopora q u i r a p p e l l e n l v a g u e m e n t l e t a b u l é d u 

S i e g e n i e n m o y e n ( H u n s r u c k i e n i n f é r i e u r ) d e l ' A r d e n n e s e r e n c o n t r e n t e n a b o n ­

d a n c e à M a c q u e n o i s e e t à M u n o , p l u s r a r e m e n t à M o n t c o r n e t ( 2 ) , à l a R o c h e -

a u x - C o r p i a s , à H a r g n i e s , B r u l y - d e - P e s c h e , M o n d r e p u i t s , e t a u x e n v i r o n s d u 

C h â t e a u d e s A m e r o i s ( 3 ) . 

(') Mém. Mus. Hist, nat., 1912, t. V i , p. 16. 

H Mém. Inst. géol. Univ. de Louvain, 1927, t. IV , p. 31. 

(s) Ibid., p. 67. 
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(') Ann. Soc. giol. de Belgique. I. I I I . Mi-m., p. 27, pl. I, fig. 1. 

Dans les gres de Gdoumont, les polypiers sont, d'une maniere generale, 
relativemenl abondants ei .requents. Iis sonl particulierement abondants dans le 
gite schisteux d'Ovifat. Ce sonl : Petruia bina Lonsdale, Cystiphyllum profun-
dum de Köninck ('). Pleurodictyum sp., iulopora sp., de nombreux Striato-
pora ei deux colonies de Tetradium sp. 



d u < ; k d i \ \ i k \ de l a r d e n n e is 

E C H I N O D E R M A T A 

C L A S S E D E S P E L M A T O Z O A 

O r d r e d e s C R I N O I D E A 

Crinoidea g e n . el sp. indét. 

\ coté de nombreux articles isolés, ¡1 j ,, quelques débris de tiges et de bras. 
Les articles sont le plus souvent circulaires; parfois, entre autres à Macquenoise 
el à Muno, ils ont un contour pentagonal. \ Gdoumont, les quelques débris 
appartiennent à une espèce à tige étroite. 

Les débris de crinoïdes se renconlie.nl abondamment à Macquenoise, Hautes-
Rivières, Muno, Libin et dans plusieurs gîtes des grés de Cdoumont, 

C L A S S E D E S S T E L L E R O I D E A 

S O U S - C L A S S E : A U L U R O I D E A S c h o n d o r f 

O r d r e d e s L Y S O P H I U R A E G r e g o r y 

F A M I L L E PROTASTERIDAE M I L L E R . 

Genre P R O T A S T E R F O R B E S . 

Protaster constellata T h o h b n t 1839. 

1839. Asterias constellata T H O R E N T , Mém. Soc géol. de Prance, sér. 1, t. I l l , p. 259, 
pi. X X I I , fig. 7. 

1850. Coelaster constellata D ' O R B I G N Y , Prod, paléont., vol. I, p. 154. 

1880. Coelaster cancellata G O S S E L E T , Esq. géol. du Nord, I, pi. I, fig. 13. 

http://renconlie.nl
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1912. Protaster (?) constellata L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, 
t. V I , p. 17. 

1922. Protaster constellata B A R R O I S , P R U V O S T , D U B O I S , Mém. Soc. géol. du Nord, 
t. V I , I I ( 2 « f asc ) , p. 160, pl. X V I I , fig. 25 . 

l'mtaster constellata est fort vois in de P. Sedgwicki du Si lur ien supér ieur 

d'Angleterre et lui est p r obab l emen t identique, comme l'ont établi M M . Barrois, 
PrUVOSl et Dubois. 

Protaster constellata a été signalé par Thorenl cl Gosselel dans le - î l e de 
Mondrepuits. L'espèce a été t rouvée aussi à Hni lv- i le-Pescl ie et au l 'ré-B. ù lard. 

file:///lil/ES
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VERMES 
Quelques tubulures, qu'on pourrait attribuer à des vers, se rencontrent dans 

le matériel recuei l l i à Bruly-de-Pesche et à Muno. 

VERMIDIA 

C L A S S E D E S B R A C H I O P O D A 

O r d r e d e s N E O T R E M A T A 

SUPERFAMILLE DES DISCINACEA W A A G E N 

F A M I L L E DES D I S C I M D A E G R A Y . 

Genre ORBICULOIDEA D ' O B B W N Y . 

ORBICULOIDEA TAINEI B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S . 

PL I , flg. 1 à 3. 

1912. Orbiculoidea Forbesi (non D A V I D S O N ) L E R I C H E , Faune ged. inf., p. 17, pl. I, 
fig. 1-5. 

1922. Orbiculoidea Tainei B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Mém. Soc. géol. du Nord, 
t. V I , I I , 1920, p. 154, p. 7 4 : pl. X V I I , fig. 12-13. 

1922. Orbiculoidea anomala (non K A Y S E R ) B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Ibid., 
p. 76 , pl. X , fig. 15. 

1922. Orbiculoidea siegenensis (non K A Y S E R ) B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Ibid., 
p. 76 , pl. X , f ig. 13-14. 

Coqu i l l e à contour ova le , o b l o n g , aussi sul .e i rcula ire , b i c o n v e x e . Surface 

o rnée de stries concent r i ques , sai l lantes assez r égu l i è res , séparées par des inter­

val les plus larges , à fond plus ou m o i n s a r rond i . En plusieurs endro i ts , on vo i t 
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{}) Parfois les deux stries provenant de la bifurcation sont séparées dès l 'origine, 

ce qui donne l'impression que certaines stries se relaient comme pour 0. siegenensis 

de Barrois (1922, p. 77). 

ces stries se bifurquer (')• Les stries sont un peu plus serrées sur les bords, où 

l'on en compte de 30 à 40 par centimètre. Dans les parties décortiquées on 
observe de fines stries radiaires. 

Valve pédonculaire p e u élevée (5 à 10 mm.), c o n v e x e ; cependant , chez les 

g rands ind iv idus el le esl concave dans la région du s i l lon, en même temps que 
dép r imée el m ê m e concave au bord antér ieur . Sommel S i tué g éné ra l ement vers 

le tiers postérieur de la coquille, rarement subcentra l . S i l lon net, profond, 
ayanl sur le mou le interne une Largeur près du somme l de 2 à 4 millimètres et 
devenanl rapidemenl plus étroil su r le bord; à L'extérieur, le m ê m e si l lon n'a 
que 1 à 1 % millimètre de largeur. Le s i l lon est très l ong el s'étend jusque 
prés du bord de la coqu i l l e . 

\a l\e dorsale peu é levée , Convexe, c o m m e la va lve ventrale. S o m m e l sub¬ 

central ou situé dans la partie postérieure. 
D i m e n s i o n , l o i ! v a r i a b l e s : les plus petits ind iv idus mesure. i l 1 0 x 7 . 

16 x 10, 18 x 15 millimètres, les plus grands 60 x 56. 60 x 46, 65 x 58 milli­
mètres. 

Ce l l e Tonne a été rapportée par M. Lc . i e l . e à 0 . Forbesi du Si lur ien d'An­
gleterre. MM. barro is , Pruvosl el Dubois l'ont cons idérée c o m m e une espèce 

autonome ci l'onl appelée 0 . Tainei. Nous partageons cette dernière manière de 
vo i r . 0 . Tainei se différencie, en effet, d 'O . Forbesi Davidson par son s i l lon 

qui esl nel leme.,1 plus l o n g et don t l'extrémité esl plus vo is ine du bord , par 

la position du s o m m e l , qu i est beaucoup plus souvenl postérieur, cl aussi p a r 

la convexité moindre des valves. 
Ces caractères distinctifs i r ssor lent déjà de l ' examen des figures publiées 

par Dav idson . L'élude des spéc imens conservés au Bri l ish Muséum nous per­
met de confirmer ce l l e o p i n i o n . Ces formes f igurées par Dav idson prov i ennent 

du Wenlock. Elles sonl petites el .ml une ornementation plus espacée, des stries 
beaucoup moins nombreuses que la forme ardennaise. I n autre ind iv idu du 

W e n l o c k L i .nes lone , plus g r and , montre une ornementation ana logue à celle 
de la f o rme g e d i n n i e n n e . Mais g les spéc imens ang la is se d i s l inguen l de 

cel le-ci par le peu de déve l oppement du s i l lon, qui ne couv re que la m o i t i é de 

la longueur entre le s omme l el le bord de la coquille. 
D'autre part, nous pensons que les exempla i r es décrits par MM. barro is , 

Pruvosl el Dubois sous le nom d'O. siegenensis sonl des valves dorsales de 

grands ind iv idus d 'O . Tainei. Les l i gures publ iées ne sonl pas à distinguer des 

grandes formes .pie nous avons sous les yeux. La d i f f é r ence d'ornementation 
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invoquée par les géologues lillois entre O. Tainei et 0 . sieijenensis ne nous paraîl 
pas pertinente; les intervalles entre les p l is concentriques seraienl concaves chez 

0 . Tainei, plans chez 0 . siegenensis; en réalité ces intervalles sont plus ou moins 
arrondis suivanl les individus. D 'a i l l eurs , [e caractère principal d'O. siegenemis 
Kavser (') - - l'existence d'un sillon peu profond, atteignant le bord postérieur 

ne s,, retrouve pas chez les formes de Liévin. 
Nous croyons pouvoir faire rentrer aussi dans la svnonvmie d'O. Tainei 

la va lve dorsale de g rande d imens i on de L i é v in que les mêmes auteurs ont 

dénommée 0 . anomala Kavser ( 2 ) . Cette identification ne se justifie guère, à notre 
avis , en l'absence de la valve ventrale. Il est probable que les géologues lillois se 
sont basés sur la convexité de cette valve pour la rapprocher d'O. anomala. Cette 
convexité, plus forte que cel le qu'on observe généralement chez Tainei, n'atteint 
cependant pas cel le d'anomale; de plus, il est probable qu'elle a été exagérée 
à la suite de la déformation que semble avoir subi la coquille. 

L'O. rainei, telle que nous la comprenons, exisle donc, d'une part, dans 
les Schistes de Méricourl el les Psammites de L i é v in du Nord de la France, 
d'autre par i , dans les Schistes iredinniens de Rrulv-de-Pesche, Pré-Rrûlard, 
Macqueno ise , Mondrepuits et M u n o . Quelques débris dans le Cedinnien supérieur 
de L ib in . 

SUPERFAMILLE DES LINGULACEA W A A G E N 

F A M I L L E D E S LINGUL1DAE K I N G . 

Genre L I N G U L A B R I I G . 

Lingula cornea Sowbrby. 

1839. Úngula romea S O W E R B Y , Siluriaii Syst., p. 803 , pl. I I I , fig. 3 . 

1864. Lingula romea D A V I D S O N , Brit. Silur. Brachiop., p. 46 , pl. I I , fig. 28-35. 

1922. Úngula romea B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Mém. Soc. géol. du Nord, 

t. V I , p. 72, pl. X , fig. 1-4. 

Quelques exempla i res de ce l le espèce des Passagebeds d'Angleterre ont 
été recuei l l is dans le g î t e de l'i é -brùlard (Forge .lean P e l i l ) . \ Liévin, l'espèce 
est c onnue dans les Schistes de Méricourl, les couches de Drocourt et le calcaire 
d ' A n g r e s . 

( ' ) K A Y S E R , 1890, p. 9 5 , pl. X I , fig. 1-2. 

( ' ) I D . , Sieg. Grauw., 1890, p. 9 6 , pl. X , fig. 1-3. 
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ORDRE DES P R O T R E M A T A 

SOPERFAMILLE DES ORTHACEA W A L C O T T et SCHOCHERT 

F A M I L L E L E S OBTHIDAE W O O D W A R D . 

S O U S - F A M I L L E DES D A L M A N E L L I N A E SCHUCHERT. 

Genre D A L M A N E L L A H A L L et C L A R K E . 

Dalmanella circularis ( S O W E R B Y ) . 

1842. Orthis circularis S O W E R B Y , Trans. Geol. Soc. of London, 2* sér., vol. V I , 

p. 409 , pl. X X X V I I I , fig. 12 . 

1853. Orthis circularis S C H N U R , Besch r. d. Eifel vork. Brachiop., p. 218 , 

pl. X X X V I I I , fig. 5 et pl. X X X I X , fig. 1. 

1871. Orthis circularis P . A. Q U E N S T E D T , Petref. Deutschl. Brachiop. ,pp. 568 et 573 , 

pl. L V I , fig. 8 et 9 . 

1887. Orthis circularis F. B É C L A R D , Fossiles coblenziens de Saint-Michel, Bull. Soc. 

belge de Géol., t. 1, p. 87 , pl. I V , fig. 13 et 14. 

1903. Orthis circularis F . D R E V E R M A N N , Fauna Untercoblenzsch. Palaeontogr., 

t. X L I X , p. 109, pl. X I V , fig. 1-3. 

1913. Orthis (Dalmanella) circularisW K E G E L , Taunusquarzit, Abh. Kon. Preuss. 

Geol. Land., N. F . , Heft 7 6 , p. 101 , pl. V , fig. 7. 

1915. Orthis circularis S O W E R B Y typus. A. F U C H S , Abh. Kon. Preuss. Geol. Land., 
N. F . , Heft 7 9 , p. 9 , pl. I I , fig. 5, pl. I I I , fig. 1-4. 

Le moule interne h i c . caractérisé d'une valve veni.-ah' a été recueilli dans 
le - î l e schisteux d'Ovifat (Gedinnien supérieur). 

Dalmanella circularis est caractéristique du Dévonien inférieur; elle est 
surtout abondante dans le Siegenien. 

Dalmanella Vcrncuili ( D E K Ö N I N C K ) . 

Pl. I I , fig. 1 à 5. 

1876. Orthis Verneuili D E K Ö N I N C K , Notice sur quelques fossiles recueillis par 
M. G. De Wa lque dans le système gedinnien d 'A. Dumont, p. 3 6 , pl. I , fig. 6 
(maie). 

i9l2.'Orthis canaliculata (non L I N D S T R Ö M ) L E R I C H E , Mém. Mus. Hist. nat. de Bel­
gique, t. V I , p. 24 , pl. I , f ig. 26 -29 . 

1922. Orthis (Dalmanella) lunata (non S O W E R B Y ) B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , 

Mém. Soc. géol. du Nord, t. V I , I I , p. 155, pl. X V I I , fig. 16-18. 

1923. Orthis sp. aff. formicatimeurvata F U C H S , Jahrb. Preuss. Geol. Land., t. X L I I , 
Heft 2 , p. 849 (le nom seulement). 

Forme transverse, ou subcirculaire; la plus g rande l a rgeur est située au 

mi l i eu de la coqu i l l e . 
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Valve ventrale fortement b o m b é e , particulièremenl vers le crochet. Sup­
ports dentaires d'abord puissants, divergents vers l'avant; puis ils s'atténuent 
rapidement el se recourbenl pour envelopper le bourrelet musculaire. Celui-ci 
est fortemenl proéminent, a t te ignant ou ([( 'passant le milieu de la valve, aussi 

l ong que large ou moins souvent a l l ongé , séparé en deux parties égales par un 
seplum médian, dont la longueur dépasse la moitié de la coquille. La trace du 
septum est un sillon commençant parfois au crochet et qui s'élargit vers l'avant. 
Le développement du septum esl assez variable. 

\a l v e dorsale à peu pré- p lane, affectée d'une dépression méd iane qui va en 

S'élargissanl du crochet vers le bord frontal . L i g n e card ina le droite sur un peu 

plus de la moitié (le la longueur de la coquille. \réa triangulaire é tro i te . Fosses 
dentaires courtes mais profondes. Forts processus se continuant par un septum 
médian. Plaques fovéales sous forme de crêtes obliques divergentes, très saillantes 
à leur partie postérieure et qui s'atténuent rapidement vers l'avant pour bor­
der les impressions muscula i res . 

L'ornementation consiste en côtes nombreuses, qui se bifurquent à plusieurs 
reprises el qui tendent toutes à prendre la même impor tance vers le bord f ron­

tal. Quelques rides concentriques espacées et bien nettes sont visibles sur plu­
sieurs ind iv idus . 

Bien que Dalmanella Verneuili (de Koninck) présente de grandes affinités 
a v e des tonnes s i lur iennes, à la suite de l'examen de celles-ci dans les collec­
tions angla ises , nous ne croyons pas pouvoir l 'assimiler à l 'une de ces formes. 

0 . elegantula a une forme plus globuleuse'et des dents plus puissantes; 

0 . canaliculata a une aréa plus développée, une l i gne cardinale plus droite, 
les plaques fovéales de la valve dorsale plus puissantes et plus développées; les 
moules internes d'O. lunata ne portent pas de trace d'un septum médian sur le 
bourrelé! muscula i re de la va lve ventrale. 

Dalmanella Verneuili est vraisemblablement une mutat ion d'une de ces 
f o rmes . Mais il faudrait un matériel plus abondant pour pouvoir t rancher la 

question. 
Il > a, d'autre part, de g randes analogies entre 0. Verneuili et 0 . forni-

catimeurvata Fuchs ( ' ), espèce des Hersche ider Schichten de l'Allemagne. On 
pourrai! les c on f ondre , n'était l'existence à la va lve ventrale d'O. fornicafnv-
curvata d'un septum médian 1res puissanl qui se . . .arque sur le mou l e interne 
sous la forme d'un s i l lon profond, commençant au crochet et qui va en s'élar-
gissant vers l'avant. Nous avons fait remarquer à propos de Dalmanella Ver­
neuili que le septum médian de cette espèce a un développement fort variable; 
le septum de quelques exemplaires n'esl pas loin d'atteindre la puissance de 

(») Les analogies entre les deux espèces ont déjà été signalées par M. A . Fuchs. 
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F A M I L L E D E S RHIPIDOMELLIDAE S C H U C H B R T . 

S O U S - F A M I L L E DES RHIPIDOMELLINAE S C H U C H B R T , 

Genre P R O S C H I Z O P H O R I A M A I I . I . I K I a . 

Proschizophoria torifera F U C H S . 

PL I , ttg * * 9¬ 

1911. Orthis (Proschizophoria) personata (non Z E I L L E R ) E . M A I L L I E U X , Bull. Soc. 

belge de Géol., 1911, t. X X V , pr. v, pl. B, fig. I (non fig. 2 ) . 

1912. Orthis (Proschizophoria) personata (non Z E I L L E R ) M. L E R I C H E , Mém. Mus. 

Hist. nat. de Belgique, t. V I , p. 26 , pl. I, fig. 30; figure 1 dans le texte. 

I'.)19. Orthis torifera Fucus, Jahrb. Preuss. Geol. Land., vol. X X X I X , pl. I, p. 6 1 , 
pl. V , fig. 7. 

1922. Orthis (Proschizophoria) personata (non Z E I L L E R ) B A K H O I S , P R U V O S T et 
D U B O I S , Mém. Soc. géol. du Nord, t. V I , p. 80, pl. X I I , fig. i-3. 

M. \. Fuchs a décril el figuré la valve ventrale d'une Orthidée des Verse 
Schicl.ten, qui esl abondamment représentée dans le Gedinnien de l'Ardenne. 
Nous pouvons compléter la diagnose donnée c o m m e suit : 

Valve ventrale plate ou légèrement concave, renflée près du crochet. Wéa 

petite ne dépassa..1 pas la mo i t i é de la l ongueur totale cl rc la I i\e .nenl élevée. 
Bourre lé ! musculaire saillant, ayanl la forme d'un ova le a l l ongé , . l 'un seul 

ensemble, montranl au centre l'empreinte petite des adducteurs. Parfois, vers 
l'avant, un sillon médian peu profond. La protubérance est entourée d'un sillon 
1res profond, sauf à l'extrémité antér ieure , où il esl fa ib lement marqué. 

Dents laissant des sillons profonds mais étroits. l ' Iaques dentaires 1res puis­
santes, c o m t e s , enve loppant la p ro tubérance muscu la i re . 

Valve dorsale f o r t ement b o m b é e . Plaques fovéales puissantes, l ongues el 

courbes, enve loppant les empre in tes des adduc leurs ; ceux-ci présentent dans 

leur ensemble une fo rme ovalaire el sont séparés par un septum méd ian puis­

sant atteignant à peu près la moitié de la l ongueur de la coqu i l l e . Chaque adduc­
teur esl séparé en deux parties par une crête transversale , faible. La partie pos­

tér ieure esl la plus g r a n d e et est couver te de si l lons i r régul iers l ong i tud inaux . 

celui d'O. fornlcatimcurvata. Aussi il esl probable que l'étude d'un matériel 
plus abondanl amènera à conclure à l'identité des deux formes. 

Dalmanella Verneuili, particulièrement abondanl à Muno el à Ovifat, abonde 
aussi à Mondrepuits el dans le grès de Gdoumont. Il esl connu encore à Mac-
quenoise, à Bruly-de-Pesche, au Pré-Brûlard e1 à Fépin. 

Cel l e espèce a été signalée par \. Fuchs à Waisn.es sous le nom de 
Orthis al ï . fornicatimcurvata (1923, p. 854), ef à Bruly-de-Pesche sous le. nom 
d'Orthis sp. al ï . fornicatimcurvata. 

http://Waisn.es
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L'ornementation consiste en côtes radiaires fasciculées formées de côtes bien 
marquées cl de eûtes plus Unes. Vers le bord frontai l'ornementation est plus 

régulière, certaines «les côtes Mues ayanl pris l'importance des premières. Néan­
moins dan- les intervalles de ces côtes fortes on trouve souvent, mais pas tou­

jours, l'intercalation d'un deux côtes plus fines. Stries d'accroissemenl peu 

nettes el espacées vers le mi l i eu de la coqu i l l e , très marquées et plus serrées vers 

le bord frontal. 

Ce l l e forme ressemble beaucoup à Proschizophoria personata, comme l'a 
l'ait remarquer M. \. Fuel.s. D'ailleurs, les exemplaires du Gedinnien de la 

Belgiq m élé considérés comme appartenani à r e l i e espèce. Cependant, le 
bourrelé! muscula i re de la valve ventra le est beaucoup plus proéminent chez 
/'. personata, en m ê m e temps qu'il s 'é largit vers l 'avant. Par contre, la valve 
ventrale de P. tarifera* un bourrelet muscula i re peu sai l lant, de forme plutôt 

ovalaire; les plaques dentaires sont plus l ongues el décrivenl une courbe régu­

lière autour des impressions musculaires; la partie postérieure des empreintes 
des adducteurs est m o i n s large que chez P. personata. 

De manière générale la valve dorsa le de /'. torifera est moins bombée, les 

dénis el le processus cardinal mo ins puissants que chez P. personata. De plus 

l'ornementation de la forme gedinnienne est plus fine. 
Nous rapportons aussi à p. tarifera les formes découvertes par MM. Barro is , 

Pruvosl et Dubois dans le calcaire d'Angres el les couches de Drocourl ( Lud -

l o u supér ieur ) el les Schistes ,1e Aléricourl (Ged inn i en ) du Nord de la France, 
qu'ils dénommèrent /'. personata. La f o rme ova la i re des empreintes muscu­

laires de la valve ventrale et l'allure courbe des plaques fovéales de la va l v e 

dorsale , caractères de P. torifera, sont net temenl ind iquées sur les l'ig. 1 et 3 
(p l . XII) du savant m é m o i r e des géologues l i l l o i s . 

La structure des empre in tes muscula i res l'ail ranger 0 . torifera dans le 

genre Proschizophoria Maillieux 1911, dont le type est 0 . personata Zeiller. 
/'. torifera esl extrêmement abondanl dans les couches g ed inn i ennes de 

Muno, où .les joints de siralification en sont l i t téra lement couver ts . Les maté ­

riaux étudiés ren ferment deux exempla i r es de Maequeno ise . un exemp la i r e de 

Mondrepuits et du Pré-Brûlard. M. Leriche signale aussi cette espèce à l'Est et 

au Sud du massif de Roc ro i . 

Comme extension actuellement connue de P. tarifera on peut donc s i gna le r 

le LudI<>\\ supér ieur de Liévin, le Ged inn i en de L i é v in et de l'Ardenne et les 
Herscheider Schichten (Ged inn i en ) du massif rhénan. P. torifera nous apparaît 
ainsi c o m m e la f o rme ancestrale de P. personata, qui est l im i t é au Siège..ien 

inférieur (Taunusien) et moyen (Hunsruckien inférieur). 
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SUPERFAMILLE D E S STROPHOMENACEA SCHUCHBRT. 

F A M I L L E DES STROPHOMENIDAE KING. 

S O U S - F A M I L L E DES R A F I N E S Q U I N I N A E S C H U C H E R T . 

Genre L E P T A E N A D A L M A N N . 

Leptaena rhomboidalis ( W I L K E N S ) . 

1769. Conchita rhomboidalis W I L C K E N S , Nachr. v. selt, Verst., p. 77 , pl. V I ( I , 

fig. 4 3 et 44 . 

Voir synonymie dans : 

1923. Leptaena rhomboidalis A S S E L B E R G H S , Mém. Mus. roy. Hist. nat., n° 3 3 , p. 15. 

Trois exemplaires déformés, reconnaissables à l ' o rnementa t i on fine, aux 
ondulations concentriques bien marquées et au bord géniculé, onl été recueillis 
dans le g î t e schiste. .* d 'Ov i fa t . 

Genre STROPHEODONTA HALL. 

Stropheodonta (Leptostrophia) subarachnoidea ( A R C H I A C el V B R K E U I L ) . 

1842. Orthis subarachnoidea A R C H I A C et V E R N E U I L , Trans. Geol. S o c , 2 » sér., vol. V I , 

p. 372 , pl. X X X V I , fig. 3 . 

1856. Slrophomena subarachnoidea S A N D B E R G E R , Verst. Rhein. Schichtens. Nassau, 

p. 362 , pl. X X X I V , fig. 12. 

1889. Strophomen a subarachnoidea K A Y S E R , Fauna des Hauptquarzits, p. 101 , 

pl. X I X , fig. 1 et 2 . 

1912. Stropheodonta subarachnoid,;, A8 SELBE ROH S, Bull. Soc. belge de Géol., p. 195, 

pl. V I I I , fig. 1. 

Non 1922. Stropheodonta subarachnoid ,„ BARROIS , P K U V O S T et D U B O I S , Mém. Soc. 

géol. du Nord, t. V I , fasc. 2 , p. 155 pl. X V I I , fig. 19-21 . 

Coqu i l l e déprimée, allongée, à bord cardinal dro i t , denticulé et correspon­
dant à la plus g rande largeur. 

V a h e ventrale à plaques dentaires droites divergentes, faisanl entre elles 
un ang l e a i gu , cl bordant une masse musculaire l ïabe l lée , séparée en deux par-
lies par un septum méd ian . 

L ' o rnementa t i on consiste en de nombreuses côtes radia i res , f ines, (pu 

s'accroissent à p lusieurs reprises par intercalation ou b i furcat ion . En 1912, en 

nous basant sur le fait que l ' augmenta t i on des côtes sur l ' é chant i l l on é tud ié par 

nous se faisait par interca la t ion , alors que d'Archiac, Verneui l et Sandberge r 
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signalaient que L'augmentation se faisait par bifurcation, ..«.us nous demandions 
s'il > avail bien identité entre les espèces en question. Depuis lors, nous avons 

pu nous rendre compte que L'accroissement des côtes de ces brachiopodes se fai­

sait par bifurcation el que c'est l'étal de conservation de - coqui l l es et aussi 
l'âge des individus (les côtes s'éloignenl entre elles lorsque la coquille vieillit) 
qui donnent souvent l'impression que l'accroissemenl se fait par intercala-
l ion ( ' ) . 

\i.isi que nous le faisons remarquer plus lo in dans la description de Str. tri-
culta, les formés «lu Gedinnien décrites sous | e no,,, de Str. subarachnoidea par 

Barrois, Pruvosi cl Dubois sont différentes de cette dernière espèce. 
Sfr. subarachnoidea est connu dans Le Dévonien intér ieur de l ' A l l e m a g n e . 

En Belgique on connaissait L'espèce dans l'Emsien el dans le Hunsruckien 
(S i c - , . , , , «M , supérieur el m o y e n ) . 

Une valve ventra le a été recue i l l i e a,, Nord de Freux-Ménil dans le. Ged in ­
nien supérieur. 

Stropheodonta (Leptostrophia) explanata ( S O W E K B Y ) . 

1842. Leptaena explanata S O W E R B Y , Trans. Géol. S o c , 2" sér., t. V I , vol. I I , p. 409 , 

pl. X X X V I I I , fig. 15. 

1854. Leptaena explanata S C H N U R , Pateorit., I I I , p. 2 2 1 , pl. X X X I X , fig. 6. 

1889. iStrophomena explanata K A Y S E R , Fauna des Hauptquartzits, p. 102, pl. X X I 
et X X I I , fig. 1. 

Non 1902. Strophomena explanata D R E V E R M A N N , Palaeontogr., t. X L I X , p. 115, 

pl, X I V , fig. 18 et 19 . 

Stropheodonta explanata diffère de Str. subarachnoidea par sa forme 
subcirculaire «... transverse, avec laquelle il faul mettre en relation une plus 
forte divergence des plaques dentaires, qui fonl entre el les un angle dro i t , et 
un évasemenl de la protubérance muscu la i r e . L'analogie entre tes deux espèces 
avait déjà été remarquée par Kayser et par nous. En 1913, nous nous deman­
dions, en effet, si ces deux formes ne sont pas des variétés d'une espèce, les 
différences minimes des caractères internes n'étant que le résultat de la forme 
plus ou moins allongée de la coquille ». ( '). 

Cependant, comme des formes intermédiaires entre Les deux types n 'ont pas 
«•.,«•ore éié trouvées, on peut continuer à maintenir Les deux espèces, connues 
depuis si longtemps. 

(») Bull. Sor. géol. de France, 1926, t. X X V I , p. 69 . 

(2) Mém. Inst. géol. Univ. de Louvain, 1913, t. I , p. 95 . 
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Stropheodonta (Stropheodonta) cf. hercules D R E V E R M A N N . 

1904, Stropheodonta herculea D R E V E R M A N N , Palaeontogr., t. L, p. 276 , pl. X X X I I , 
fig. 5 et 6 . 

I ,,e valve ventrale d'une grande strophoménidée, recuei l l ie a,, Nord .le 

Freux-Méni l l'ail penser, par la robustesse des plaques dentaires, à l'espèce sie-
genienne, décrite par M. Drev e rmann sous le nom de Stropheodonta bercutaea. 
Mais 1.- incisions dentaires de la forme gedinnienne sont mo ins divergentes 
ci ne se recourbenl pas aussi ..elle...eut vers l'avant que chez la forme s iege-

n ienne . 

Stropheodonta (Stropheodonta) triculta FUCHS. 

pi. H , ttg. e i. i2. 

1 8 8 0 . Orthis subarachnoidea (?) J . G O S S E L E T , Esquisse géologique du Nord de la 
France et des contrées voisines; fasc. I . Terrains primaires, p. 67 (le nom sen 
lement), pl. I, fig. 10. 

1912. Strophomena filosa (non S O W E B B Y ) M . LE R I C H E , La Faune du Gedinnien infé­
rieur de l 'Ardenne, p. 2 2 , pl. I, f ig. 21-24. 

1919 Stropheodonta triculta Fucus, Beitrag zur Kenntnis der Devonfauna der 
Verse- und der Hobrâcker Schichten des sauerlândischen Faciesgebietes, p. 6 1 , 
pl. V , fig. 8 , pl. V , fig. 10. 

1922 Stropheodonta subarachnoidea (non A R C U I A C et V E R N E U I L ) B A R H O I S , P R U V O S T 

et D U B O I S , Description de la faune siluro-dévonienne de Liévin, fasc. 2 , p. 155, 
pi X V I I , fig. 1 9 et 2 0 (non 2 1 ? ) . 

Non L923. Stropheodonta triculta A S S E L B E R G H S , La Faune, de la Grauwacke de 

Rouillon, p. 19, pl. I , fig. 1-3. 

Coquille semi-circulaire, concavo-convexe. Bord card ina l l o n g , dro i t , f ine­

ment dent i cu l é , un peu plus cour t que la plus g r a n d e l a r geur de la c oqu i l l e , qu i 

.e t rouve au tiers postér ieur . 

La oalve centrale est m o d é r é m e n t recourbée , légèrement d é p r i m é e vers 

les bords et possède un.- aréa l o n g u e , t r i angu la i r e , m o d é r é m e n t é l evée . La den-

Nous ne faisons pas entrer dans la synonymie de cette espèce les indi­

vidus décrits avec doute par I )rev erma un SOUS le non. de Sir. e.rplanata; en 
effet, l'existence d 'une f ine striation en t re les côtes radiaires indique que ces 
formes appartiennent à .... autre g r o u p e de Strophéodontes. 

Str. explanatO existe abonda. . .ment dans l 'Eu.sien cl le S i egen i en de 

l'Ardenne el dans les cou. Les sv . . chron iques du ...assit rhénan. 

Il existe L o i s va l ve - ventrales du Gedinnien supér ieur de Freux-Ménil. 
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ticulation du bord cardinal s'étend du crochel jusqu 'à environ mi-chemin des 
ang les . Les impress ions des d iduc leurs sonl larges, flabellées, bien nettes vers 

l'arrière, for tement aplaties vers l 'avant et donc peu ne t tement dé l imi tées du 

reste de la coquille. Exceptionnellement elles sont aussi bien définies vers l'avant. 
Elles sonl striées i r r égu l i è rement et séparées en deux par un s ep lum m é d i a n fin et 

net. De celui-ci se détachent, près du c rochet , deux rides qui enveloppenl les 
impress ions allongée*, étroites, lancéolées, des adducteurs. Plus vers l a n i è r e 

encore le sep lum médian s'épaissit for tement et f o rme le pseudodeltidium. \ 
coté ex istent , sous le bord card ina l , deux cavités circulaires (elles apparaissent 
sous forme de petites sphères 8 U r te m o u l e interne), qui servent à recevo i r l'apo­
physe cardinale de La va lve dorsale. Puis viennenl deux dents qui sonl portées 
par de fortes plaques dentaires. Celles-ci enveloppent, en se recourbant, les 
impress ions muscula i res . 

La valve dorsale est l égèrement concave et possède une aréa l inéaire , très 

basse, dont le bord intér ieur esl f inement dent i cu lé . L e processus card ina l , 

f o rmé de deux parties, est très puissant et laisse sur l e moule interne deux cavi­
tés pro fondes . || esl ho ,dé de chaque côté d'une dent courte, qui ob l i que vers 

l'extérieur. Ces deux dénis se présentent sur le moule interne sous f o r m e de sil­
lons, en f o rme de A . d i ve rgeant vers l 'avant . Du processus card inal par lent 

deux r ides peu prononcées qui atteignent tout au plus la moitié de la va l ve . 

Entre ces deux rides se vo i t , dans le p r e m i e r tiers, un septum méd ian court , 

bien net , Les impress ions des adducteurs ne sonl pas nettement v is ib les. 

L'ornementation comprend des côtes radiaires de p r em ie r , second et troi­

s ième ordres entre lesquel les courent des stries dès f j n e s. Les côtes de p r em ie r 

ordre ne s'épaississent guère vers l a v a n t ; par contre , les côtes de deuxième 
el de troisième o rdre dev i ennen t r ap idemen t plus impor ta .des vers l'avant. Les 
eôles de p remie r ordre c o m m e n c e n t au crochel et sont au n o m b r e de 36 à 3^ 

dans le Mers postér ieur de la coqu i l l e , où el les sonl séparées par un intervalle 
de <)"'":>. On compte 3 à 5 stries fines cu i re les côtes de p r em i e r o rdre , Le n o m ­

bre de stries a u g m e n t e là où apparaissent les côtes de second et de troisième 
ordre. Il arr ive que vers le bord frontal quelques côtes d e quatrième ordre appa­
raissent. Les côtes de second, troisième el qua t r i ème ordres paraissent p r o v en i r 

de L'accentuation d'une strie i n t e rméd ia i r e . Les stries fines se poursuivent jus­

qu'aux bords frontal et latéraux. 

Les si , ies d 'accro issement sont f ines, serrées; que lques-unes sont plus g ros ­

sières el bien marquées sur la coqu i l l e . 

La d i agnose ci-dessus co r respond à celle de .S/rop/ieodonfa triculta A . Fuchs 
des Verse Sch ichten . Elle s 'appl ique par fa i tement aux formes du Ged inn i en 

belge qui oui été rapportées en 1912 à Strophomena fihsa, par M. Leriche, et 
en 1922 à Simpheodonta subarochnoidea, par MM. Barrois, Pruvost et Dubo i s . 
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Le tableau ci-dessus montre qu'il existe des fonnes ne l t emeni Iransverses, 

des f o rmes subcircula i res et des f o rmes a l l ongées . Cel les-ci s ' é l o i gnent moins 
de la f o r m e subc i rcu la i re que les fo rmes Iransverses. 

Il \ a lieu de faire remarquer aussi que la fine striation n'esl pas souvent 
visible sur les exempla i r es belges; dans ce cas l'ornementation des grands indi­
vidus esi voisine de celle de Schuchertella pecten, ce qui rend poss ib le la con­

fusion avec ce l le espère , d 'autant plus que les exemplaires SOnl BOUVenl écrasés 

el déformés. 
Stropheodonta tricùlta Fuchs esl di f férent de Stropheodonta subarach-

nofdea; ce l le dern ière f o rme ne présente pas de fin.- striation c id re les côtes 
radiaires el ses plaques dentaires, rectilignes, ne se recourbenl pas pour enve­
lopper les impress ions muscula ires comme dans Str. tricùlta. 

Stropheodonta Iriculta Fuchs a la m ê m e o rnementa t i on que les formes du 

si lurien de l 'Ang l e t e r re (Wenlock el Lower L u d l o w ) décrites sous le nom ,1e 

Strophomena filosa Sowertvj et conservées au British Muséum el au Geological 
Survev de Londres . L 'espèce s i lur ienne se d i s l i ngue ne l l emen l de la f o rme 

ned inn i enne par l 'existence de plaques rectilignes, fortement divergentes, dont 

l'écartemenl atteint l'angle droit sur les formes Iransverses. D é p l u s , les formes 
si lur iennes sont beaucoup plus plates Des exempla i r es de Str. filosa de l ' i le de 

Gothland et conservés au Brit ish Muséum sonl re rouver ts , d 'autre part , d 'une 

ornementation c oncen t r i que plus f ine que celle de Str. tricùlta. 

En 1923 O , nous avons rappor té à cette espèce une s l r o p h o m é n ï d é e du 

C o u v i n i e n in fé r i eur (Couches à Sp. ciiltrijuqatus) de la B e l g i q u e , qui présente 

une ornementation s emblab l e ci des impressions musculaires ana logues . Nous 

nous basions à ce m o m e n t sur la descr ipt ion el les f igures données par 

M. \. Fuchs. La compara i son entre les exempla i r es du Gedinnien et ceux du 

48 mm. 
40 mm. 
38 mm. 
34 in m. 
32 mm. 
32 mm. 
30 mm. 
28 mm. 
27 mm. 
26 ni ni. 
26 mm. 

x 32 
x 32 
x 32 
x 22 
x 30 
x 21 
x 20 
x 20 
x 18 
x 1(5 
x 23 

11 mm. x 10 
14 mm. x 15 
20 mm. x 21 
30 mm. x 32 

c) Largeur 16 mm. x 19 mm. de longueur. 
26 mm. x 30 
36 mm. x 40 

(') Descr. Faune Grauwacke RouiUon, p. 18. 

L o dimensions de Str. tricùlta du Gedinnien de l'Ardenne sonl assez 
variables, comme l'indique le tableau r i-dessous : 

a) Largeur 50 mm. x 35 mm. de longueur. />) Largeur 28 mm. x 27 mm. de longueur. 
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Couvinien montre l'existence de quelques différences. Chez la forme couvi-
nienne les côtes sont moins nombreuses, moins serrées; on en compte 6 à 10 
par 5 millimètres le long du bord frontal, tandis que la forme gedinnienne en 
présente un minimum de 12. Les impressions musculaires sont plus trapues; 
elles s'élargissent davantage vers l'avant que chez l'espèce gedinnienne. Il semble 
de plus que la forme couvinienne, légèrement plus large que longue, n'est 
j ama i s aussi transverse que la forme gedinnienne et que l'ornementation est 
toujours plus nette. Il est vrai que celte dern iè re part icular i té peut être due à 
l'état de conservation ou à la finesse dugrain de la roche dans laquelle la fossi­
lisation a eu lieu. 

Les différences entre les deux forme, sont suffisamment marquées pour pou­
voir en faire des espèces différentes. Nous proposons le nom de Stropheiulonta 
C O U v i n i e n s i s pour la forme couvinienne, qui, c o m m e nous l'avons montré en 
1922, est différente aussi de St. interstrialis Phillips. 

Stropheodonta triculta Euchs est particulièrement abondante dans la tran­
chée de Muno, où cette espèce couvre des joints de stratification. Elle est aussi 
abondante dans l e gisement de Louette-Saint-Pierre, plus rare à Mondrepuits. 
Pré-Brûlard, Macquenoise et Levrezy (Collections de Lille). 

En Allemagne l'espèce est localement très abondante et forme des bancs 
dans les Verse Schichten. 

Stropheodonta (Douvillina) ornatella ( S A L T F R ) . 

Pl. Ill, tig. 1 et 7. 

1871. Strophomena ornatella D A V I D S O N , Sil. Brach., p. 309, pl. X L I I I , fig. 16-20. 

1876. Strophomena rígida L . D E K O N I N C K , Ann. Soc. géol. de Belgique, t. I I I , 

p. 35, pl. I , fig. 5. 

1912. Strophomena rigida M . L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, 

t. V I , p. 23, pl. I , fig. 25. 

Coqu i l l e fortement d ép r imée , très l é g è r ement c oncavo - convexe , transverse 

ou à peu près aussi l a r g e que longue, à bord card inal dent i cu l é , droit, occu­

pant l a p i n , g rande largeur de la coqu i l l e . 

Valve ventrale portant deux dénis qui laissent une cavité t r i angu la i re cl qui 
Be p r o l o n g e d vers l'avant par deux plaques. Celles-ci vont jusqu 'au m i l i eu de 

la va l ve et divergent 1res l é g è r e m e n t vers l'avant. Les empreintes muscula ires se 

présentent sur Le mou le interne sous f o rme de deux bourre lets à pe ine saillants, 

fortement a l l ongés et étroits, atteignant ou dépassant m ê m e le milieu de la 
coqu i l l e . \ l 'arr ière , les bourre le ts sont para l lè les ; vers l'avant, ils d i v e r g en t 

nettement. Les deux bourrelets sont séparés par un septum m é d i a n qui n'est 

pas toujours bien m a r q u é . 
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(') SU. Brachiop., p. 310. 

Valve dorsale portanl deux plaques fovéales nettes formanl un angle aigu 
entre e l les. Septum médian court et pen p rononce . 

L'ornementation consiste en 30 à 40 cotes bien marquées qui sont séparées 
par des intervalles plus larges que les côtes et dans lesquels apparaissent vers 
le bord frontal u n e ou deux côtes plus f ines. 

Dimensions: le plus g rand ind iv idu a 24 millimètres de la rgeur BUT 14 de 

longueur, le plus petit s millimètres sur 5. 

Les caractères ci-dessus sont ceux de Strophomena ornatella Sai ler , forme 
abondante du Ludlow supér ieur . L'identité de l'espèce gedinnienne avec La forme 
anglais,. , q u i apparaît dé jà à l'examen des descr ipt ions ,i f igures publ iées par 
Dav idson, nous a été démontrée par l'étude des échantillons provei de I I pper 
Ludlow de Whitcliff d qui sont conservés au Geological S u i v e s à Londres. 

L'espèce de l'Ardenne a été décr i te sous le nom de Strophomenarigida, par 
De Koninck; celui-ci avait déjà remarqué les analogies qui existent a v e c Str. 
ornatella Salter, p r inc ipa l ement en ce qui a Irait a u x caractères internes. C o m m e 

d i f f é rence il s ignale surloul l 'absence d e tout p ro l ongeme i , I a u x oreillettes de 

la f o rme g e d i n n i e n n e . Or, ce caractère ne peut pas être considéré c o m m e spé­
cifique; d résulte, en effet, c l a i r ement de la descr ipt ion et de figures données 

par Dav idson, que ce p r o l o n g e m e n l a l i f o rme est fort var iable cl peu! ne pas 

exister. « I l varies a cco rd ing to the l eng th o f ils h inge - l ine . Ibis last be ing 

shorter in some spec imens than in others » ( ' ) . 

Ce l l e espèce est fréquente et abondante dans le grès de G d o u m o n t , particu­
lièrement à Ov i l a l . Idle a été recuei l l ie au sommet de la co l l ine de 564 métrés à 

l'Es! de BouSSire, dans la g r a n d e carr ière de la val lée de la W a r e h e n n e , le l ong 

de la roule de Malmédx à l 'Ouest de W a l k , le l ong de la route entre W a i s m e s 

et Bagate l l e , sur le c h e m i n de W a l k , entre Gdoumonl el W a l k el dans les schisl.-s 

d 'Ov i l a l . 

S O U S - F A M I L L E DES O R T H O T H E T I N A E W A A G E N . 

Genre SCHUCHERTELLA G i u t y . 

Schuchertella pecten ( L I N N É ; . 

1912. Strophomena pecten L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, 
p. 20 , pl. I , fig. 16-20. (On trouvera dans ce travail la synonymie de cette 
espèce.) 

1919. Orthothetes euzona F U C H S , Jahrb. Pr . Geol. Land., X X X I X , t. I , p. 6 1 , pl. V , 

« g . 9 . 

1922. Orthothetes (Schuchertella) pecten B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Mém. Soc. 
géol. du Nurd , I. V I , fasc. 2 , p. 82 , pl. X I I , fig. K et 5. 

Coquille peu épaisse, for tement d é p r i m é e , transverse ou subc i rcu la i re . La 

l i gne card ina le correspond à la plus g r a n d e l a rgeur de la coqu i l l e . 

La va lve ventra le , aplatie o u m ê m e l égèrement concave près du bord 
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frontal, est convexe dans la région umbonale. Les dents sont fortement 
divergentes. 

La valve dorsale est faiblemenl convexe el aplatie près des extrémités car­
dinales. Les plaques fovéales divergent fortement. 

L'ornementation consiste en côtes rayonnantes, régulières, nombreuses, dont 
le nombre s'accroît par bifurcation ou intercalation d'une ou deux côtes entre 
«•elle< de premier ordre. Les côtes de second ordre atteignent rapidement l'im­
portance des premières. Les stries d'accroissement sont concentriques, nom­
breuses, équidistantes, légèrement proéminentes. Elles sont rarement conservées. 

La plupart des individus que nous avons sous les yeux sont transverses; 
le plus grand atteint 60 millimètres de largeur sur 40 de longueur. Quelques 
individus seulement sont aussi longs que larges. 

Nous admet tons [opinion de \1. Leriche qui identifie les formes du Gedin-
nien belge à l'espèce s i lur i enne . MM. Barrois, Pruvosl et Dubois ont confondu 
ces formes avec d'autres qui sont décrites plus baut sous le n o m de Stropheo-

donta Incita Fuchs . 

\ côté de Strophéodontes nettement caractérisées par leur ligne cardinal.' 
denticulée, la faune gedinnienne de Belgique renferme, en effet, une espèce du 
genre Schuchertella (ou peut-être Strophomena) qui est identique à Sch. pecten 

.Linné) du silurien d'Angleterre, comme nous avons pu nous en rendre compte 
au British Museum. 

Nous rattachons à la même espère la valve ventrale décrite par A. Fuchs 
sous le nom d'Orthothetes euzona et qui provient des Herscheider Schiefers 
(Verse Schichten). 

Schuchertella pecten est extrêmement abondant à Macquenoise, moins abon­
dant à Muno. D'autres exemplaires proviennent de Bruly-de-Pesche, d'Houdre-
monl (exemplaires douteux) et de Bellefontaine. Six exemplaires ont été 
recueillis dans le gîte schisteux d'Ovifat (assise de Gdoumont). 

L'espèce a été signalée aussi par M. Leriche à Mondrepuits, Bruly-de-Pesche 
el à Willer/ie; par Malaise autour du massif de Serpont; par A. Fuchs, sous le 
nom d'Orthothetes euzona, à Bruly-de-Pesche C). 

Elle esl connue dans le Gothlandien d'Angleterre, de la Scandinavie et de 
la Bohême, ainsi que dans les couches de Drocourt et les calcaires d'Angres 
( Lud low supér ieur ) de l 'Ar to is . 

Schuchertella ingens ? D R B V B R M A N N . 

1871. Streptorhynchus gigas D A V I D S O N ex parte, Brit. Dev. Brach., p. 83, pl. X V I , 

fig. 4, excl. cet. 

1903. Orthothetes ingens D R E V E R M A N N , Palaeont., t. L, p. 278, pl. X X X I I , fig. 7-9. 

Dans le Gedh.nien inférieur, à 2,100 mètres au Sud-Ouest de Bièvre, il a 

(') Page 849. 
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F A M I L L E D E S l'RODUCTIDAE G R A Y . 

S O U S - F A M I L L E DES C H O N E T I N A E W A A G E N . 

Genre CHONETES F I S C H E R . 

Chonetes Omaliana D E K Ö N I N C K . 

Pl. H I , fig. 8 ft 11. 

1876. Chonetes Omaliana D E K Ö N I N C K , Bull. Soc. géol. de Belgique, t. I l l , p. 3 4 , 

pl. I , fig. 4 . 

1912. Chonetes striatella (non D A L M A N N ) L E H I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Bel­
gique, t. V I , p. 19, pl. I , fig. 6. 

Chonetes Omaliana De K ö n i n c k , f o r m e plus ou m o i n s t ransverse , est o rné 

de 40 à 50 côtes, assez régulières, qui nese bifurquent que raremenl el qui 
sont séparées par des sillons profonds, plus larges que les côtes. L e plus petit 

ind iv idu mesure S sur 4.5 millimètres; les plus g rands 21 sur 10 e l 22.5 su. 

11 millimètres; la forme la m o i n s Iransverse a 13 sur 9 millimètres. 

Les caractères de l'ornementation permettent de distinguer Ch. omaliana de 
l'espèce s i lur i enne Ch. striatella D a l m a n n . Celle-ci, d 'après Davidson, est, en effet, 
recouverte de côtes nombreuses fasciculées, 1res s c r e e s . L ' au tonomie de l 'espèce 

gedinnienne nous a été c o n f i r m é e par la comparaison d'échantillons du Silu­
rien de l'Angleterre au British Museum, el de f o r m e , remises par M. S tamp au 

Musée royal d'Histoire naturelle de Bruxelles el p rovenant des Platyschisma 
shales de Mainstone ..ear Clun ( Shropsh i r e ) el des Chonetes beds de Backnell 
( Sh ropsh i r e ) . [Voir f i gure 12, planche III.] 

Ch. Omaliana riOUS apparaît c o m m e une l 'orme intermédiaire entre Ch. 
striatella du Si lur ien et Ch. sarcmulata. Chez Ch. striatella on compte sur le l.ord 

frontal 80 à 100 côtes; ehe/. Ch. Omaliana 00 à 70; chez Ch. sareinulata 46 à 66. 
L'espèce esl ahonda .de el fréquente dans le grès de Gdoumont. Dans .... 

gîte e l le esl associée à Strophcodonta ornatclla cl l'Iellmrliyneha perenstata Fuel.s 

var . gdoumontensis. 

été recuei l l i une va l v e ventrale d 'un g rand brachiopode qui esl nettement con­
cave, Bauf près du crochet, où e l l e est convexe. Son ornementation consiste en 
stries radiaires nettes, qui d e v i ennen t de plus en plus nombreuses vers le bord 
frontal. 

Les caractères sonl insuffisants pour permettre une détermination certaine. 
Telle quelle, cette forme se n oche le plus de Schuchertella ingens Drever-
mann des Siegener Schichten de l'Allemagne el qu'on trouve en Belgique dans 
le Taunusien el dans le Hunsruckien inférieur (Siegenien inférieur el m o y e n ) . 

file:///SSELBERGHS
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ORDRE DES T E L O T R E M A T A BEECHER 

SUPERFAMILLE D E S RHYNCHONELLACEA SCHDCHERT. 

F A M I L L E DES RHYNCHONELL IDAE G R A Y . 

S O I s F A M I L L E DES R H Y N C H O N E L L I N A E G I L L . 

Genre G A M A R O T O E C H I A H A L L und C L A R K E . 

Uamarotoechia nucula S O W E R B Y . 

Pl. I I I . fig. 13 à 19. 

1.912. Rhynchonella nucula L E R I C H E , Faune du Gedinnien inférieur de l 'Ardenne, 
p. 30 , pl. I, fig. 6 6 , 7-15. (Voir la synonymie de l'espèce dans ce mémoire.) 

1919. Rhynchonella sp. F U C H S , Jahrb. Preuss. Geol. Land. fur 1918, p. 7 0 , pl. V I , 
fig. 10. 

L'étude comparative des formes du Gedinnien de l'Ardenne et des échantil­
lons de Illi. nucula Davidson des collections du British Muséum et de M. L. 
Stamp nous a convaincu de l'identité de l'espèce gedinnienne avec la forme 
s i lur ienne d'Angleterre. 

Comme La signalé M. Leriche, les formes de Macquenoise sont plus petites 
que celles de la région de Malmédy. Les grandes formes sont gibbeuses et ont 
un s,nus et un bourrelet bien marqués. Les petites f o rmes sont plus déprimées 
et à bord frontal parfois è peine sinueux. On compte le plus souvent 13 à 20 
côtes don! 3 dans le sinus et 4 sur le bourrelet. 

L'espèce est abondante à Macquenoise et surtout dans les grès de Gdou-
monl. Quelques exemplaires de Libin; d'autres, douteux, ont été recueillis à 
Bellefontaine et à Muno. 

Genre P L E T H O R H Y N C I A H a l l ? 

Plethoryncha >. percostata F U C H S , var. gdoumontensis \ S S B L B E R G H S . 

Pl. I I I , fig. 20 à 24. 

1928. Rhynchonella sp. cf. •percostata A. F U C H S , Abh. Preuss. Geol. Land., N . F., 
Heft 113. 

Coquille m o d é r é m e n t globuleuse, légèrement transverse ou h peu près 
aussi longue que large, couverte de 20 à 32 côtes anguleuses, v is ibles jusqu 'au 

crochet sur le moule interne. 

s 

file:///ssblberghs
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(') J. F A U S T , Abh. Preuss. Geol. Lana., Heft 113, 1928, p. 9. 

La valve ventra le por t e deux plaques dentaires courtes, peu divergentes. 
Le moule interne montre un bourrelet musculaire sai l lant sur lequel on 

voit les impressions des adducteurs, qui sont p ro fondes et séparées par une petite 
crête. Ce bourrelet est limité vers le crochet par une dépress ion qu i le sépare 
d'une pro tubérance petite, arrondie, qu'entourent les inc is ions denta i res . Le 
sinus est orné de 4, 5 ou m o i n s souvent de 0 côtes. 

La \alve dorsal.• porte un septum méd ian puissant qui atteint ou dépasse 

la moitié de la l ongueur de la coquille. La va l ve dorsale est l é gè rement plus 

convexe que la va lve ventra le . Le bourre le t por te 4 à 7 pl is , le plus souvent 5. 

Ces plis sont g é n é r a l e m e n t plus gros que les plis des ai les. 

Dimensions . le plus souvent 15 ( l a rgeur ) x 12 (longueur) ou 15 (lar­
g e u r ) x 14 (longueur) millimètres; le plus grand individu mesure 18 x 17, Les 
plus petits 10 millimètres. L'épaisseur es. généralement inférieure à 10 m i l l i ­

métrés . 

Nous cons idérons la f o r m e de l'Ardenne c o m m e une var ié té d u n e I i i .vu 

c l .onc l l e décr i te par \. Puchs sous le nom de I!IiynehmteIla percostata et qui 
existe dans les Herscheider Schichten. La f o r m e belge est plus petite, . . .oins 

globuleuse et porte .... m o i n s g rand n o m i n e de p l is . Rh. percostata porte env i ­

ron 40 pl is dont H à 9 dans le sinus ou sur le bourre le t . 

Fuchs avait déjà r e m a r q u é que la f o r m e de Ma lmédy est plus petite que 
celle qu'on rencontre n o r m a l e m e n t dans les Verse Sch ichten (1923, p . 8 5 4 ) . 

Cependant , tout r é c e m m e n t , la pet i te f o r m e a é lé t rouvée dans les Verse Schichten 
du S i egc r l and ( l ) . 

Nous rat tachons à l 'espèce Pl. percostata les f o rmes du Nord de la F rance 

rapportées par MM. Barro is , P ruvos t et Dubois à Pl. dunensis du S i e gen i cn du 
massif b e l g o - rhénan . 

PL percostata Fuchs et PL dunensis Barrois, Pruvost et Dubois (non Dre-
veru .ann ) se . l is l ingue. i t de Pl. (Innensis Drevern .ann du S iegen icn par les carac­

tères suivants : ehe/ cette de rn i è re espèce les pl is sont plus nombreux et ils ne 

sont pas visibles jusqu 'au crochet sur le mou l e in te rne : de plus l e sept.m. 
médian de la va lve dorsale est plus puissant. 

PL ? percostata var. gdoumontensis est abondante dans les arkoses de Libin, 
de Freux-Ménil. Elle se rencontre dans tous les gîtes des grès de Gdoumont; elle 
est par t i cu l i è r ement abondante à l'Ouest de Walk et à Ov i la l 

file:///SSELBERGHS
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S U P E R F A M I L L E D E S T E R E B R Â T U LACE A W A A G E N . 

D I V I S I O N D E S T E R E B R A T U L O I D S 

F A M I L L E D I S TEREBRAT1L1DAE G R A Y . 

S O U S - F A M R X E DES D I E L A S M A T I N A E S C H U C H E R T 

Genre D I E L A S M A K I N G . 

Dielasma Pruvosti A S S E L B E R G H S . 

Pl. IV, flg. 1 à 3. 

Coquille transverse ou subcirculaire, moyennement bombée, davantage vers 
le crochet, 

Crochet de la valve ventrale recourbé, avec foramen terminal arrondi, sous 
lequel se voit un espace triangulaire pour le deltidium. Sinus étroit, apparais-
sanl déjà, mais vaguement, près du crochet, parfois bien indiqué au bord frontal. 
Dans ce cas, il est peu large, assez profond cl relativement anguleux. Sur le 
moule interne le sinus n'est marqué que sur la moitié antérieure de la coquille. 
Dents supportées par de courtes plaques .Unitaires. 

Valve dorsale à fossettes dentaires linéaires, délimitées vers l'intérieur par 
une crête puissante et courte: septum médian fin, net près du crochet, 
se poursuivant jusqu'au milieu de la coquille; bourrelet très peu saillant, portant 
un sillon médian. 

L'ornementation consiste en stries concentriques fortes, assez espacées, 
plus serrées et plus fines vers le bord frontal. 

Deux valves dorsales et trois valves ventrales de Muno. 

S U P E R F A M I L L E D E S SPIRIFERACEA W A A G E N . 

F A M I L L E D E S ATRYPIDAE G I L L . 

S O U S - F A M I L L E DES A T R Y P I N A E W A A G E N 

Genre A T R Y P A D A L M A N N . 

Atrypa lorana F. C H S . 
Pl. IV, fig. 4 à 6. 

1915. Atrypa lorana A . F U C H S , Die Hunsruckschiefer und die Untercoblenzschich-
ten am Mittelrhein. Abh. Preuss. Geol. Land., N. F., Heft 7 9 , p. 2 1 , pl . V , 
fig. 4 -8 . 

Cette forme, dont les caractères internes sont ceux à'Atrypa reticularis, se 
différencie de celle-ci par l'ornementation. 

Les côtes à'Atrypa lorana sont grossières et peu nombreuses. Elles se dicho-
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F A M I L L E D E S SPIKIFEBIDAK KING. 

S O U S - F A M I L L E DES S P I R I F E R I N A E SCHUCHKRT 

Genre S P I R I P E R SOWKRBY. 

Spirifer mercuri G O S S E L E T . 

1876. Spirifer hystericus D E K O N I N C K (non S C I I L O T H E I M ) , Ann. Soc. géol. de Bel­
gique, t. I I I , p. 40, pl. I , fig. 8. 

1880. Spirifer mercuri G O S S E L E T , Esq. géol. du Nord de la France, fasc. 1, p. 67, 
pl. I, fig. 8. 

1897. Spirifer mercuri F R E C H , Lethaea palaeozoïca, vol . I I , pl. X X I I I a , fig. 7. 

1900. Spirifer mercuri S C U P I N , Spiriferen Deutschlands, vol. IV, fasc. 3, p. 218, 
pl. I, fig. 8. 

1909. Spirifer mercuri E. M A I L L I E U X , Bull. Soc. belge de Géol., vol. X X I I I , p. 329. 

1912. Spirifer sulcatus M. L E R I C H E (non H I S I N G E R ) , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de 
Belgique, t. V I , p. 27, pl. I, fig. 31-34. 

1922. Spirifer mercuri B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Mém. Soc. géol. du Nord, 
t. V I , I I , pp. 89, 157, pl. X I I I , f ig. 11, pl. X V I I , fig. 22-24. 

Petite forme à coquille transverse, généralemenl deux fois plus large .pic 

longue (18mm. x H u m i . ) ; parfois à largeur dépassant d'un tiers la longueur 
(16mm. x 11 mm.); valves presque également bombées; à ailes se terminant 
par un contour arrondi. 

Valve ventrale à crochet recourbé, gibbeuse vers le crochet. La largeur 
maximum en arrière du bord cardinal. Sinus pas 1res large, assez profond, 
arrondi au fond et prolongé jusqu'à- la pointe du crochet, bordé de 4 à 6 plis 
de chaque côté; les deux côtes bordanl le sinus parfois plus prononcées que les 
autres. Plaques dentales apparaissant sur le moule interne entre les 28 et 3'plis. 

tomisent à plusieurs reprises; l'augmentation des côtes se fait irrégulièremenI 
et plus fréquemment dans la partie frontale. 

Les stries d'accroissement concentriques s,ml extraordinairement puis­
santes, B o u v e n t lameUeuses; elles sont largement espacées et se présentent à 

des ,1,.lances à peu près régulières. Elles sont un peu plus rapprochées près 
du front. 

La forme de la coquille est très variable; elle est tantôt fortement allongée, 
lantôl aussi longue que large. Certains individus montrent des expansions 
lameUeuses. 

Ifrypo forma Fuchs est connu dans les Hunsruckschiefer (Siegenien supé­
r i e u r ) du Rhin 

L'espèce se rencontre dans plusieurs gîtes du grès de Gdoumonl et est abon­
dante dans le gîte schisteux d'Ovifat. 
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Sur quelques rares moules internes on voit la trace d'un faible septum médian; 
il atteint le milieu de la coquille. 

Valve dorsale à bourrelet arrondi, même légèrement aplati, restant étroit, 
n'atteignant jamais la largeur de deux plis latéraux; septum médian dépassa..1 
la moitié de la longueur de la coquille. 

Stries d'accroissement fortes, en général régulièrement espacées, couvrant 
toute la' coquille, et croisées par de fines stries radiaires. 

L'espèce ci-dessus a été rapprochée tantôt du Spirifer sulcatus Hisinger, 
tantôt du Spirifer elevatus. M. Leriche, qui a rapporté la forme de Mondrepuils 
à Sp. sulcatus, a déjà fait remarquer qu'elle s'écarte assez sensildeme.il des 
exemplaires angla is de ce l le espèce, liguré> par Davidson. L'examen d'exem­
plaires suédois nous permet d'ajouter que ceux-ci aussi sont différents de la 
forme ardennaise. On peut distinguer Sp. sulcatus du Sp. nierruri par les carac­

tères suivants : chez Sp. sulcatus la ligne cardinale correspond à la plus g rande 

largeur de la coquille et les ailes se terminent par des angles aigus et allongés; 
la coquille est plus renflée dans la partie umbonale et le septum médian de la 
valve dorsale est absent ou, tout au moins, nettement moins développé. 

MM. Rarrois, Pruvost et Dubois rapprochent, avec raison, .Sp. mercnri du 
Sp. elevatus, dont la première espèce constituerait une mutation. Sp. elevatus 
se distingue de la forme ardennaise par le développement de son aréa ventrale 
et par l'évasement du bourrelet de sa valve dorsale. 

Spirifer me m, ri peut être confondu avec une petite forme des Verse Schich¬ 
ten, que M. Fuchs a décrite sous le nom de Sp. undigranatus et que nous 

considérons comme une forme jeune de Sp. Dumontianns (voir plus loin). 
Sp. mercuri. s'en distingue cependant par le développement beaucoup moins 
grand de l'aréa, par l'absence de pli dans le sinus et par l'étroitesse de son 
bourrelet. 

Le Sp. hystericus, forme siegenienne la plus voisine du .Sp. mercuri, s'en 

distingue par un plus grand nombre de côtes, une taille généralement plus 
grande et par la grande largeur du sinus et du bourrelet. Ces points ont déjà 
été établis par Cosselel. Scupin (1900, p. 14) et M. E. Maillieux (1909, p . 329). 

La Spirijcrina cristata var. oetnplicata Davidson, du Dévonien inférieur 
de Looe (Cornwall), que MM. Barrois, Pruvost et Dubois ont rangée dans la 
synonymie de Sp. mercuri, est, en réalité, Sp. excavatus Kayser, comme nous 
avons pu nous en rendre compte par l'examen, en 1915, des exemplaires con­
servés au Rritish Muséum (South Kensington). 

Dans les matériaux du Musée royal d'Histoire naturelle, de rares exem­
plaires de .Sp. mercuri proviennent des gîtes d'Houdremont et de Louette-Saint-
Pierre de la planchette de Gedinne, de Rruly-de-Pesche, de Macquenoise et du 
Pré-Brûlard. L'espèce est très abondante à Mondrepuits où elle est associée à 
Dalmanella Verneuili (De Koninck). Elle a été signalée, en outre , à Fépin 
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(Leriche, p. 29), à Levrezy (Barrois, p . 157) el autour du massif de Serponl 
(Leriche, p . 5). 

Tous ces gîtes appartiennent au Gedinnien inférieur de l'Ardenne. 
MM. Barrois, Pruvost et Dubo i s signalent l'espèce en Mois, dans les schistes 

de Méricourt et dans le Ludkrw supér ieur (couches de Drocourt). 
Nous n'avons pas trouvé Sp mercuri dans le gîte de Muno, ni dans les gîtes 

de Gdoumont. 

Spirifer Duinontianus Da KÖNINCK. 

Pl. IV, Hg. 7 à 14. 

1876. Spirifer Dumontianus D E K Ö N I N C K , Ann. Soc. géol. de Belgique, t. I I I , p. 39, 
pl. I, fig. 9 (maie). 

1912. Spirifer Dumonti LERICHE, Mém. Mus. roy. Hist. nal. de Belgique, p. 29. 

1919. Spirifer undigranatus F U C H S , Jahrb. Preuss. Geol. Land., 1919, t. X X X I X , 
l r o partie, p. 66, pl. V , fig. 10, pl. V I , fig. 1-3. 

1923. Spirifer (Qiiadrifarius) loculatus A. Fi eus. Jahrb. Preuss. Geol. Land., 
p. 854. 

La diagnose donnée par L. De Kön inck en 1876 peu ! être c omp l é t é e comme 
suit : 

Coquille assez renflée, plus ou mo ins iransverse, pouvant atteindre 66 mm. 
de largeur sur 27 m m . de l ongueur . 

Valve ventrale plus ou mo ins renflée, avec tendance, mais rarement, à la 

forme pyramidale; aréa é l evée , nettement triangulaire, dont la hauteur peul 
atteindre mais ne dépasse pas la moitié de la base; croche! légèrement r ecourbe . 

Sinus large à fond ar rond i , aplati m ê m e dans les formes âgées. Chez cel les-ci 

on voit apparaître au mi l i eu du sinus un pli étroit, qui reste m o i n s large et 
moins p rononcé que les p l is latéraux O - Sur un e x e m p l a i r e on voit m ê m e 

l'apparition vers le bord frontal d 'un pli de pari el d'autre de ce pli m é d i a n . 

Les ailes portent cinq à hui t p l is s imples , g ros , ar rond is , séparés par des 

si l lons mo ins larges que les pl is . Les pl is qui bordent 1.' sinus sont plus saillants 
• pie les autres. Plaques dentaires v is ib les sur le mou l e in lerne sous forme de 

si l lons étroits, peu divergents, qui n'atteignent pas la mo i t i é de la l o n g u e u r de 
la c oqu i l l e ; ces s i l lons apparaissent entre le 1" el le 2" p l i . Sept um méd ian eour l , 

puissant, se p ro longeant par une l ame l l e l ine el l ongue , v is ib le g éné ra l emen t 

sur la moitié de la l ongueur , ma is pouvan t at te indre les 3/4 de la l o n g u e u r . 

Valve dorsale mo ins bombée que la ventra le , portant dix à seize pl is ar rond is 

ci un bourrelet peu saillant. Chez les individus âgés on voit apparaître sur le 

(') Le pli médian ne prend jamais l ' importance que lui attribue la figure publiée 
par De Koninck. 



DU GEDINNIEN DE L'ARDENNE 39 

b.mi.ciel un sillon médian, qui part du crochet et se marque nettement, bien 

qu'il n'atteigne jamais la profondeur des sillons qui séparent les plis latéraux. 
I a exemplaire montre aussi vers le bord frontal deux petits sillons de part et 
d'autre du sillon médian. 

Il est à remarquer que le pli du sinus et le sillon du bourrelet n'appa­
ra i s se , il pas en même temps; c'est tantôt l'un, tantôt l'autre qui se marque le 
premier. Des deux exemplaires bivalves que nous avons eus sous les yeux, l'un 
montre un bourre le t uni, alors (pie l'ébauche d'un pli est visible dans le s inus; 

l'autre, par contre, plus grand, a un sinus uni, alors que le bourrelet porte un 
sil lon net. 

L'ornementation consiste en petites lamelles imbriquées, très serrées et très 
régulières. 

Spirifer Dumontianus De Köninck se rapproche le plus du Sp. elevatus Dal-
mann Ici que le comprennent Dalmann, Hisinger et Dav idson (p l . X. fig. 7-11). 
Ces deux espèces ont en commun la forme générale : aréa triangulaire, élevée, 
nié.ne nombre de pl is, le sinus limité par deux p l is puissanls, le bourrelet creusé 

d'un s i l lon. Spirifer Dumontianus se distingue par le pli dans le sinus et par 
le s ep lum médian allongé de la valve ventrale ('). 

Les formes jeunes de Sp. Dumontianus, ne portant ni pli dans le sinus, ni 

si l lon sur le bourrelet, peuvent être confondues à première vue avec Sp. mercuri: 

mais . I l es se d i s l i nouen t de cette espèce par le plus grand nombre de plis, par 
riniporlai.ee de l'aréa de la valve ventrale et par la largeur du bourrelet de la 
va lve dorsale. 

Spirifer Dumontianus a été rapproché, d'autre part, de Spirifer cabedanus 

Verneuil O par De Köninck ( 3 ) , de Spirifer subcabedanus Barrois ( 4 ) , par 
M. Maillicux («). Il se distingue des deux par l'aréa qui est moins courbe, par­
le développement mo ins grand que prend le pli médian du sinus et du bourrclel. 
II se distingue, en outre, du premier par un nombre de plis latéraux beaucoup 
moins g r a n d . 

\. Fuchs a décr i t , sans le figurer, sous le nom de Sp. loculatus, une espèce 
découverte à Waismes et à Cdoumont, qui est caractérisée par une valve ven­
trale à haute aréa. à crochet légèrement recourbé et à septum médian allongé, 
par une va lve dorsale à bourre le t traversé d'un sillon médian. Il s'agit sans nul 
doute de Sp. Dumontianus De Köninck. 

L'auteur a réuni Sp. loculatus et Sp. trisectus E. Kayser dans un nouveau 

(>) Nous n'avons pas observé ces deux caractères sur les échantillons de Sp. ele­
vatus du British Museum. 

(2) B. S. G. F., 1845, 2 e sér., t. I I , p. 473, pl. XV , fig. 3. 

(3) A. S. G. B., t. I I I , p. 40. 

v ) Mém. S. G. Nord, 1889, t. I I I , Faune d'Erbray.p. 138, pl. IX , fig. 5. 

(5) B. S. B. G., 1909, X X I I I , p. 329. 
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sous-genre, Quadrijarius, don t la caractéristique est la présence d'un sep lnm 
médian BUT la valve ventrale. 

Nous inc l inons à c ro i re que le Sp. undigranatus de Euchs, découvert par 

celui-ci dans les Verse Schichten el qu'il s igna le aussi à Waismea el à Gdou-
m o n t , est une f o r m e j e u n e de Sp. Dumontianus. 

Sp. undigranatus est une pet i te f o rme à aréa relativement élevée, à sinus, 
s'évasanl régulièremenl el modérément vers l'avant, à fond arrondi ou parcouru 

par un pli méd ian très plat, à I x m n c l e i relativement peu saillant, à sommet aplati, 
el qui s'élargil rapidement vers l'avant. Les valves portant sur chaque aile 3 à 
7 plis dont les deux extérieurs sont inexistants ou à pe ine marqués sur le mou l e 

interne; les plis limitant le sinus 8 on1 plus puissants que les autres. Sur le moule 
interne de la valve ventra le , on voit les impress ions de plaques dentales, 

longues el puissantes, el d 'un sep lnm médian re la l ive .ne. i l large , visible sur le 

tiers postérieur du s inus. Le s ep lnm médian de la valve dorsale est fin cl se 

poursuit sur la mo i t i é de la coqu i l l e . L'ornementation consiste en stries d'ac­

cro issement concent r i ques , imbr i quées , très serrées et r égu l i è res , un peu i r régu­

lières cependant vers le Lord frontal. Ces L i e s sonl traversées par des l i gnes 

radiaires très f ines. 

La la rgeur du bourre le t , le développement de l'aréa el l 'ex istence du pli 
dans l e sinus distinguent Sp. undigranatus de Sp. mercuri, mais le rapprochent 
de Sp. Dumontianus. L'absence de si l lon Bur l e bourrelet el le développement 
m o i n s g rand du sep lnm méd ian ne peuvent pas entrer en l i gne de compte, m e 

seml.Ie-i-i l , pour distinguer l'espèce de Euchs de cel le de De Koninck; en ef fet , 
les f o rmes j eunes de ce l l e dernière ne portent pas de sillon sur le bourre let et 
le développement du septum méd ian es fonct ion de l'âge. Or, toutes les lo i ,nés 

f igurées cl d é c i l e s par Fuchs sont petites, b ien n ' empêche donc , à no i r e av is , 

de les cons idérer c o m m e des formes j eunes de Sp. Dumontianus. 

Sp. Dumontianus existe a b o n d a m m e n t dans les grès de Cdoumont; une 

valve ventra le el c inq valves dorsales p r o v i e n n e , ! ! de Muno. 

F A M I L L E D E S SUESSIIDAE W A A G E N 

Genre CYRTTNA D A V I D S O N . 

Cyrtina utrimquesulcata Fuchs. 

Pl. IV, fig. 15 à 20. 

191«. Cyrtina intermedia O E H L E R T var. Utrimquesulcata Ercirs, .lahrb. Preuss. 
Geol. Land. fur 1918, p. 68, pl. V I , fig. 4. 

M. Fuchs a décrit une Cyrtina des Hcrscl .e ider Sc l . ie ler (Verse Schichten > 

doni la va lve ventrale esl analogue à ce l le de Cvrtina heteroclvta var. inter¬ 
media Oehlerl el dont la va lve dorsale esl caractérisée par un bourrelet mince, 
ne s'élargissant que légèrement vers le bord frontal et bordé par deux sillons 
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très prononcés. Ces caractères permettent de la distinguer aisément de la valve 
dorsale de C. Intermedia. 

C. utrimquesulcata, dont nous préférons faire une espèce autonome, est 
abondamment représentée dans les schistes fossilifères de Muno. Cette espèce, 
bien reconnaissable à la forme pyramidale de sa va lve ventrale, porte, de part 
cl d'autre du sinus et du bourrelet, 4 ou 5 pl is dont l'extérieur est souvenl 
très peu marqué. La surface est r ecouver te de stries concentriques fortes, 
faisant saillie. 

Le bourrelet de la va lve dorsale est m ince , parfois à pe ine plus large que 
les côtes vo is ines ; il ne dépasse que très légèrement en hauteur les autres côtes. 
L e s deux Sillons pro fonds qui le bordent, toujo irs bien indiqués et plus larges 
que les s i l lons, qui séparent entre el les les autres côtes, peuvent atteindre la 
largeur du bourrelet. Celui-ci porte à son sommel la trace d 'un septum médian 
qu'on peut suivre sur eer la ins échant i l l ons jusque p r è s .lu bord frontal. 

L e septum médian de la valve ventrale est très puissant et dépasse la moitié 
de la longueur de la coquille. Les plaques dentaires ne laissent pas d'impression 
sur le mou l e interne. 

Les va lves dorsales de C. utrimquesulcata peuvent être confondues par fo is 

avec cel les de Sp. mercuri; la forme du bourrelet et les caractères des sillons 
qui le bordent permettent de distinguer les deux espèces. De p lus , le nombre 
de plis de Sp. mercuri est généralement plus é l evé et la f o r m e p lus grande. 

Celte espèce n'a été recueillie jusqu'ici qu'à M u n o 

F A M I L L E DES RHYNCHOSPIRIDAE H A L L el C L A R K E . 

Genre R E T Z 1 A KING. 

Retzia gdonmontensis U S E L B E R G H S . 

Pl. V, fis. 5 et C. 

Le g î t e schisteux d'Ovifat (Gedinnien supérieur) renferme quatre va lves 

dorsales, nettement transverses, peu bombées, d'une Retzia caractérisée par 11 
à 15 côtes anguleuses dont la médiane est beaucoup plus fine et n'apparaît que 
vers le deuxième tiers de la valve. Les autres côtes commencent au crochet. 

Nous raltachons provisoirement à la même espèce une valve ventrale d'un 
individu plus grand, ornée de 12 côtes latérales et de 2 côtes médianes beau­
coup plus minces et logées dans un sinus étroit. Ces côtes fines ne commencent 
. lue vers le deuxième tiers de la coquille. L'ornementation de cette valve est 
semblab l e à celle décrite ci-dessus en ce qui concerne le nombre et la grosseur 
relative des côtes. Cependant les côtes de la valve ventrale sont arrondies au 
sommet et la forme est allongée au lieu d'être transverse. 

L'ornementation de Retzia gdoumontensis présente des analogies avec celles 
de Retzia Salteri et de R. Baylei Davidson du Wenlock (Sil. Rrach., p. 127, 
pl. XII, fig. 21-28), mais chez ces dernières formes les côtes médianes apparais­
sent dès le crochet, De plus, la valve ventrale de R. Salteri présente un sinus 
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(>) F A U S T , Abh. Pr. Geol. Land., 1928, fleft 113, p. 9 . 

r en f e rmant quatre côtes don t deux f ines, et, d'autre part, les trois côtes médianes 
de La sa lve dorsale se t rouvent à un n iveau in fér ieur à re lu i des rô les latérales. 

Ces caractères ne se retrouvent pas dans no ire espèce. D'autre par i , sa f o rme 

transverse éloigne celle-ci de R. Baylei stricto sensu. 

II. gdoumontensis se d i s t ingue aisément par son ornementation de Betzia 
Bouchardi, qui est signalé par MM. Barrois, Pruvosl el Dubois dans la faune 
s o-dévonienne de Lié vin. R. Bouchardi a un n o m b r e plus g rand de pl is (21 

à 29). 
/,'. gdoumontensis n'est connu que dans le gîte schisteux d 'Ov i f a t . 

Dans la lisle, parue r é c e m m e n t O, de la faune des Verse Se l , i eh lcn on voil 

figurer Betzia cf. Thisbe Barr., Reteia cf. Bouchardi Dav. el Betzia sp. (grobrip-
pige Form). Il n'est pas imposs ib l e .pie Betzia cf. Bouchardi soil notre espèce 
et que la f o rme à grosses côtes co r responde à l'espèce ci-dessous. 

Genre P T Y C H O S P I R A H A L L et C L A R K E . 

Une valve de Ptvchospira, por tant 10 côtes fortes, anguleuses , se recour-
banl vers les bords latéraux, O Ù elles sonl for lcn.en l espacées, el une eô le mé­
diane plus fine, commençant vers le m i l i eu de la valve, el qui se b i fu rque près 

du bord frontal. 

La valve provienl du gîte schisteux d'Ovifal (Gedinnien supér ieur de Mal-
médy). 

F A M I L L E D E S MERISTELLIDAE H A L L el C L A R K E . 

Genre M E R I S T E L L A H A L L . 

Meristella Straeleni non. sp. 
Pl. V, fi.s. 7 et 8. 

Coqu i l l e g énéra l ement de pet i te ta i l le , ovale, c i rcu la i re ou l ransve .se , 

modérémenl b o m b é e , sans sinus ni bourre le t . 

Valve ventra le assez b o m b é e , portant deux dents courtes, p ro l ongées par 

des plaques dentaires don1 la longue , , , -e t l'écartement varient d'après la forme 
de la c oqu i l l e . 

Va l ve dorsale , mo ins c o n v e x e , à impress ions muscula ires très étroites, allon­
gées, réparées par un sep tum m é d i a n , don! la trace, Mue mais très nette au 

mi l ieu de la coqu i l l e , s'efface vers l 'avant loul en restant v is ib le jusque près 

du bord f ronta l . 

Certa ins mou l es internes por t en t une ride vers le bord f ronta l , ce qui est 

l'indice de 1'exislence d 'une o rnementa t i on c oncen t r i que . 

I „ seul e xemp la i r e atte int 15 m i l l imè t r e s de l ongueur . Les d imens i ons des 

autres se tiennent entre 2 et 10 m i l l imè t r e s . 
Ce brachiopode est abondant à Muno ci dans le grès de Gdoumont. 

http://lransve.se
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SrPKRFAMiLLE D E S T ER E B RAT U LAC EA W A A G E N . 

G R O U P E D E S T E R E B R A T U L O I D E A 

F A M I L L E D E S CENTRONELLIDAE H A L L et C L A R K E . 

Genre T R I G E R I A H A L L et C L A R K E . 

Trigeria Barreisi nov. sp. 

Pl. Y, lig. 1 à 4. 

1919. Trigeria sp. äff. Gaudryi F U C H S , Jahrb. Preuss. Geol. Land, für 1918, p. 7 3 , 

pl. V I , fig. 14. 

1923. Trigeria sp. cf. Gaudryi F U C H S . J a h r b . Preuss. Geol. Land, für 1921 , 

pp. 849 , 855 (le nom seulement). 

1928. Trigeria sp. cf. Gaudryi PAUST , Ahh. Preuss. Geol. Land., Heft 113, p. 9 . 

Coqu i l l e pet i te , en géné ra l légèrement plus large que l o n g u e , très rare­
ment aussi large que l o n g u e . Valves p resque également convexes; cependant 
la valve ventrale est r en f l ée depuis le crochet jusqu 'au m i l i eu ; ornées de côtes 

s imples , régul ières , à sommet arrondi, plus l a rge (pie les interval les , au n o m b r e 

de 20 à 32. le plus souvent 24; sur le m o u l e in terne , ces côtes ne sont nettes que 

dans la mo i t i é antér ieure et, pour certains exempla i r es , le l ong du bord frontal 

seulement. 

Valve ventrale avec deux dents fortes l égè rement d i ve rgentes et un septum 
médian rud imen la i r e . Par contre , le s ep tum méd ian de la va lve dorsale est puis­

sant et très nettement marqué jusqu 'au m i l i eu de la coqu i l l e . \u delà il dev ient 

mo ins net. Sa l ongueur totale peut a t te indre les deux tiers de la va l v e . 

Les pins grands exemplaires atteignent 12 x 10 m i l l imè t r e s , les plus 

petits :>. Cel te espèce, par sa c o n f o r m a t i o n géné ra l e , se rapproche fort de Trige­
ria Gaudryi Ochlor l qu ' on rencont re dans le S iegen ion et l E m s i e n de l'Ardenne. 
Celle-ci se d i s t ingue aisément par la f inesse et le g rand n o m b r e (50 à 60) de 

ses côtes. 

Trigeria Barroisi existe a b o n d a m m e n t dans plusieurs g î tes du grès de Gdou-
mont; e l le est plus rare à Wacqueno ise , P ré -Brû lard et Muno . U n e v a l v e dor­

sale a été découver t e dans les Verse Sch i ch ten : e l le a été décr i te par Fuchs sous 

le nom de Trigeria sp. aff. Gaudryi Oeh le r l . En 1923, il s igna le une f o r m e très 

vo is ine à W a i s m e s et à Bru ly -de -Pesche , sous le n o m de Trigeria sp. cf. Gaudryi. 
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Genre R E N S S E L A l î R I N A D U N B A R . 

Rensselaerina primaeva BARROIS, PRUVOST el DUBOIS. 

L922. Rensselaerina primaeva B À R R O I S , P R U V O S T et DUBOIS, Mcm. Soc. géol. du 
Nord, t. V I , p. 102, pl. X I V , fig. 19-26. 

Petite forme ornée de 40 côtes rayonnantes, limitées sur le moule interne 
à la moitié marginale, el portanl de fortes ondes concentriques beaucoup plus 
saillantes que les côtes. \ la valve ventrale, petil septum au milieu de la valve 
el sur son prolongement une carène a r rond ie , continue jusqu'au bord frontal. 
A la valve dorsale, un septum méd ian assez l o n g et une carène analogue à ce l le 

de l'autre va lve . 
L'espèce existe à Liévin dans les calcaires d'Angres, les couches de Drocourt 

el les Schistes de Méricourt. 
Quelques exemplaires ont été recuei l l is à Macqucnoise. 
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MOLLUSCA 

CLASSE DES GASTEROPODA 

S O U S - C L A S S E D E S S T R E P T O N E U R A 

ORDRE DES A S P I D O B R A N C H I A T A 

F A M I L L E D E S BELLEROPHONTIDAE M' C o y . 

Genre BUCANELLA M E E K 

BucaneUa megalomphala ( L E R I C H E ) . 

1912. Bellerovhon megalomphalus L E R I C H E . Mém. Soc. géol. du Nord, t. V I , 

mém. n° 2 , p. 54 , pl. I X , fig. 4-6. 

Un exemplaire de Haul-Fays, deux de Cul-des-Sarts. Celte espèces existe 
aussi en Artois, dans les Schistes de Méricourt et les couches de Drocourt. 

Bucanella Dorlodoti nov. sp. 

Pl. V, fig. 9 à 11. 

1912. Bellerophon trilobatus L E R I C H E (non S O V V E R B Y ) , Mém. Soc. géol. du Nord, 
t. V I , fasc. 2 , p. 5 3 , pl. I X , fig. 3 . 

1912. Bellerophon trilobatus L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, 1912, 

p. 3 9 . 

Forme nettement divisée en trois lobes par deux sillons longitudinaux bien 
marqués, devenant chez les grandes formes aussi larges que les lobes extérieurs. 
Ceux-ci sont 1res peu développés. Par contre, le lobe central, à parois abruptes, 
esl très saillant; il est aussi très étroit et se termine en forme de quille. 

L'existence de deux sillons longitudinaux rapproche notre espèce de B. tri-
lobata (Sowerby) du Silurien d'Angleterre et la distingue aisément des formes 
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Pleurotomaria Lerichei VSSELBERGHS. 

Pl. V, fig. 12 et 13. 

1912. Pleurotomaria sp. L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, t. V I , 
p. 3 8 . 

M. L e r i t h e a caractérisé une l ' I euro lo ina i re provenant de Mondrepu i l s , de la 

façon suivante : « La coqu i l l e est c on i que , lu rb inée . f o rmée de tours convexes , 

séparés par une s ,dure p r o f onde . La bandelette est limitée par doux l ignes 

minces et sai l lantes. Elle occupe le m i l i eu du d e m i e . ' lour . Sur les lours pré­
cédents, e l le se trouve à la part ie inférieure de leur portion v is ib le ex tér i eure 

ment, et immédiatement, au-dessus de la suture. . .Quant à l'ornementation, des 

exempla i r es mieux'conservés de Bruly-de-Pesche permettent de dire qu ' e l l e 

consiste en stries assez grosses, i r régu l i è res et b i furquées , paraissant fines et 

régulières à La traversée de la bandelette. 
M. Leriche a r approché cette espèce de Pleurotomaria claustrata Lindstrôra 

du Gothlandien de l'île de Gothland, dont elle 8e disting par ses tours plus 

H Ces deux espèces avaient été rapportées erronément à B. trilobatus par Sand­
berger, la première sous le nom de B. trilobatus var. tumidus; la deuxième sous le 
nom de B. trilobatus var. typus. (Voir à ce sujet : B E U S H A U S E N , Abh. zur Geol. Spe-
cialk. von Pr., 1884, Band V I , Heft 1, pp. 44-46. ) 

infra-dévoniennes tribolées B tumida ( Sandbe r g e r ) et B. bisulcata (Roemer) (')• 
L'étroitesse des lobes et la hauteur du lobe centra l différencient nettement 

notre espèce de B. trilobata(Sowerby),dont le lobe central esl beaucoup plus large 
et a un sommet plus p l a t emen t a r rond i , comme il ressort de l'examen de la 
l i gu r e publ i ée par Soxverby et de l'élude des échant i l l ons conservés au Ib i l i s l , 

Muséum. Par contre, la forme des lobes r approche notre espèce de B. bisulcata 
(Roemer). 

En s o m m e , les quatre espèces ci-dessus ont en commun La forme trilobée; 
mais la d iv is ion en Irois lobes esl accentuée par deux si l lons bien marqués chez 

B. irilobata et H. Dorlodoti, ce qui n'est pas le «-as chez II. tumida et B. bisul-
cata. D'autre part , H. Irilobata et B. tumida ont comme caractère commun le 
développement en la rgeur du lobe méd ian , tandis que B. Dorlodoti <>• rapproche 
de B. bisulcata par l 'étroitesse et la hauteur de ce même lobe 

B. Dorlodoti se rencontre abondamment dans un grès grossier de Hargnies. 
Elle existe aussi à Macquenoise, Bruly-de-Pesche, Pré-Brûlard, Fépin et Gdou-
m o n l . 

En Artois, l'espèce a été s i gna lée sous le nom de Bellerophon trilobatus dans 

les Schistes de Méricourt et les couches de Drocourt. Il en esl p robab l ement de 
m ê m e en M l e m a g n e , dans les Verse Sch i ch t cn . 

F A M I L L E DES PLEUR0T0MARI1DAE D ' O R B I G N Y . 
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S O U S - C L A S S E D E S E U T H Y N E U R A 

ORDRE DES O P I S T H O B R A N C H I A T A 

S o u s - o r d r e d e s C O I M U L A R I I D A M i l l e r et G u r l e y 

F A M I L L E D E S R T O L I T H I D A E N I C H O L S O N . 

L e matériel étudié r en f e rme un exemp la i r e de Hyolithes sp. recuei l l i à Mac-

quenoise. 
F V M I L L E D E S TENTAC lLITIDAE W A L C O T T . 

Genre T E N T A C U L 1 T E S S C H L O T H E I M . 

Tentaculites irregularis D E KÖNINCK. 

1876. Tentaculites irregularis D E K Ö N I N C K , Ann. Soc. géol. de Belgique, t. I I I , 
m e i n . , p. 47, pl. I , f ig. 13. 

1912. Tentaculites tenuis M. L E R I C H E (non S O W E R B Y ) , Mém. Soc. géol. du Nord, 
t. V I , I I , fasc. 1, p. 60, pl. V . 

1912. Tentaculites tenuis M. L E R I C H E (non S O W E R B Y ) , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de 
Belgique, t. V I , p. 40, pl. I l l , fig. 1-3. 

1922. Tentaculites irregularis B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Mém. Soc. géol. du 
Nord, t. V I , I I , fasc. 2, p. 125. 

Al. Ler iche a cru p o u v o i r r ange r la f o r m e décr i te par D e K ö n i n c k sous le 

convexes el par sa bandelette un peu plus étroite et un peu plus distante de la 
suture ... L'espèce gedinnienne a aussi des ana log ies avec Pleurotomaria dalei-
densis Roemer var. alta; elle s'en distingue par l'absence de côte longitudinale 
au-dessus de la bandelette. 

PL LeHchei se rencontre à Mondrepu i ts , à Ihu lx -de -Pesche et à Muno . 

Pleurotomaria sp. 
Pl. V, « g . 14. 

Il existe à Freux-Ménil plusieurs exemp la i r es d'une pleurotomaire, plus 
g rande que la précédente, formée de tours convexes, séparés par 
une suture profonde. La bandelette concave est l im i tée par deux 

eûtes sail lantes dont la supér ieure est de l o in la p l u s forte; elle se 
trouve, c o m m e chez PL Lerichei, immédiatement au-dessus de la 

SUture, exeep lé p..ur le dern ie r tour, où elle occupe le milieu. 
Sous la bandelette on aperçoit sur Le dernier tour une côte lon­
g i tud ina l e . Le mauva is étal de conservation ne permet pas une 

diagnose plus préc ise . 
Ce l l e espèce se rapproche dava.dage de />/. daleidensis que Pl. Lerichei. 
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nom de Tentaculites irregularis dans la s y n o n y m i e de Tentaculites tenuis 
Sowerbj en même temps que Tentaculites ornatus Sowerby. MM. Barrois, Pru-
vost et Dubois maintiennent par contre T. irregularis De Koninck, auquel ils 
rapportent les Tentaculites de Liévin. 

Comme MM. Barrois, Pruvost cl Duboisl'onl montré, T. irregularis est une 
f o r m e polvmorplie. Généralement, la partie jeune de la coquille p..rie des 
anneaux très serrés cl régulièremenl répartis rappelant /'. tenuis; la partie élar­
gie de la c oqu i l l e porte des anneaux tantôt serrés, tantôl séparés par des inter­

val les, qui on t la l a rgeur de 2 à 4 anneaux. La répartition de ces interval les 

inégaux en est très irrégulière; chez certains ind iv idus ils existent dès la partie 

j eune ; chez d'autres les anneaux serrés et régulièremenl espacés se poursuivent 
assez loin .le la pou, le . Ce p o l y m o r p h i s m e permet, i Ire avis, de d i s t inguer 

l'espèce de Mondrepuits des forn.es s i lur iennes du Ludlow, T. tennis étant une 

f o r m e caractérisée par des anneaux plus régulièrement espacés O , T. ornatus 
portant des anneaux beaucoup mo ins nombreux, fortement et irrégulièrement 
espacés. 

\ L iév in ce l l e espèce apparai l au S o m m e t des couches de Droeour l et 

s 'épanouit dans les schistes de Mér i cour l . 

Très abondant «à Macquenoise, T. irregularis se r encontre dans les g i s ements 

de Bellefontaine, Pré-Brûlard, Ha rgn i e s , Mondrepuits, Bruly-de-Pesche, Muno, 
L ib in . Gdoumont. M. Barrois s ignale aussi l 'espèce à Bognv cl Levrc./.y. 

CLASSE DES ACEPHALA 

ORDRE DES A N I S O M Y A R I A NEUMAYR 

F A M I L L E D E S PTERINEIDAE D A L L . 

Genre A C T I N O P T E R E L L A W I L L I A M S . 

Actinopterella suberenata (DE K Ö N I N C K ) . 

1876. Avicula suberenata D E K Ö N I N C K , Ann. So c géol. de Belgique, t. I I I , p. 45. 

pl. I , fig. 11. 

1876. Pterinea? ovalis D E K Ö N I N C K , Ibid., p. 46, pl. I, fig. 12. 

1912. Pterinea retroflexa L E R I C H E (non W A H L E N B E R G ) , Mém. Soc. géol. du Nord, 
t. V I , n° 2, p. 41, pl. V et V I I I , fig 1-21, fig 4-5. 

(M Nous avons pu nous rendre compte de cette particularité par l 'examen au Geo­
logical Survey à Londres de la forme figurée par Sowerby et qui provient de l 'Upper 
Ludlow de Woolhope. 

http://forn.es
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1912. Pterinea retroflexa (non W A H L E N B E K G ) L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de 
Belgique, t. V I , p. 36 , pl. I I , fig. 8-14; figure 3 dans le texte. 

1919. Dipterophora triculta A. F U G H S , Jahrb. Preuss. Geol. Land. fur 1918, 

vol. X X X I X , 1™ partie, p. 7 5 , pl. V I I , fig. 3-7. 

Les couches du Gedinnien de l'Ardenne renferment abondamment une 
ptérinéidée que M. Leriche a décrite en détail en 1912, sous le nom de Pterinea 
retroflexa. 

\ cette description nous ajouterons les détails suivants : sur les indi¬ 
vidus non d é f o rmés , on remarque que l'aile antérieure esl séparée du reste de 
la coquille par un s i l lon net qu i commence au crochet; entre les eûtes concen­
triques d'accroissement, qui sont parfois lamelleuses, existent quelques stries 
plus fines; en f in , l e . côtes radiaires, qui peuvent être marquées sur l'entièreté 
de la va l ve gauche, se bifurquent vers le bord f ronta l . 

On a l'habitude de ranger cette espèce dans la synonymie de Pterinea retro­
flexa du Silurien. L'identité des deux espèces ne nous paraît pas démontrée. En 
effet, la forme figurée par Hisinger et les échantillons du Silurien déterminés 
Pt. retroflexa au British Muséum et a„ Geological Survey sont des formes à 
convexité beaucoup moins prononcée. Un échantillon bivalve de l'Upper Lud-
lovv ne montre pas la différence de courbure entre les deux valves, qui est si 
nette chez la forme gedinnienne de l'Ardenne. 

11 est préférable de considérer celle-ci comme une espèce autonome et de 
lui restituer le nom de stiberenata, qu i lui avait été donné en 1876 par 
De Koninck. 

En Allemagne, une forme identique, découverte dans les Verse Schichten, 
a été décrite par M. A. Fuchs sous le nom de Dipterophora triculta. L'identité 
des formes belge et allemande ressort nettement des descriptions et des figures 
publiées par M. Leriche et par M. Fuchs. 

Celui-c i a fait de celle espèce le type du genre nouveau Dipterophora, que 

l'auteur rapproche du genre Leiopteria Hall en,. Spriestersbach. Dipterophora 

se distinguerait de celui-ci entre autres par le développement de l'impression 
m isculaire antérieure el la forte convex i t é de la parti, ' méd iane de la coquille. 

Il est à remarquer que Dipterophora triculta est en réalité une ptérinéidée; 
en effet, l'espèce est dimyaire, l'adducteur antérieur laissant une impression 
plus petite et plus profonde que le postérieur, et la dentition étant formée de 
3 à 5 dents cardinales antérieures, courtes, obliques et de 2 dents latérales pos­
tér ieures, allongées. 

La biconvexité de la coquille, distingue nettement la forme du Gedinnien 
de l'Ardenne et des Verse Schichten du genre Pterinea, et la fait entrer dans le 
gen re \etinoplerelia Williams 1908. Ce dernier genre c o m p r e n d , en effet, des 

ptérinéidées biconvexes, à va lve gauche ventrue, à va lve droite généralement 
moins c onvexe , mais ne devenant pas plate; elle présente une cicatrice musculaire 
antérieure étroite, profonde, et une impression postérieure large mais superfi-

file:///etinoplerelia


50 E. ^SSELBERGHS. — D E S C R I P T I O N DES FAUNES M A R I N E S 

(') Bull. Soc. belge de Géol., t. X X I X (1919 ) , 1920, p. 149. 

cielle. Il 11 \ a pas lien de retenir dans la nomenclature le nouveau genre Dipfe-
rophora, qui tombe en synonymie d'Actinopterella. 

ictinopterella suberenata (De Kön inck ) esl fréquente dans le Gedinnien de 
l'Ardenne. Très abondante à Macquenoise, à Muno, à Libin, abondante à Freux-
Ménil ci à Bellefontaine, l'espèce paraît plus rare à Willerzie, Mondrepuits, 
Bruly-de-Pesche, Pré-Brûlard cl dans les grès de Gdôumont. 

En dehors de l'Ardenne, elle est c onnue dans le calcaire d 'Angres , les 
couches de Drocourt et les Schistes de Méricourt de l'Artois; dans les Verse 
Schichten de l'Allemagne. 

F A M I L L E DES AVICULIDAE LAMABJDK sensu MBEK, em. M A I L L I E U X 1920 ( ' ) . 

SECTION DES L E I O P T E R I N A E M A I L L I E U X 1920. 

Genre L E I O P T E l t I A H A L L . 

Leiopteria lamellosa ( G O L D F U S S ) . 

1840. Plerinaea lamellosa GOLDFUSS, Petref. Genn., t. I I , p. 136, pl. CXX, fig. 1. 

1857. Pterinaea lamellosa ZE ILLER , Verh. Nat. Ver. Preuss. Rheinl. und Westf., 

pl. I I I , fig. 1-2. 

1891. Avicula lamellosa F U C H S , Dev. Avic . Deutschl., p. 5 1 , pl. IV , fig. 4 . 

1915. Leiopteria lamellosa F U C H S , Abh Kon. Preuss. Geol. Land., N. P., Heft 7 9 , 
p. 3 8 , pl. X V I I I , fig. 7-9. 

Quelques valves portenl l'ornementation qui caractérise Leiopteria lamellosa 

cl [ctinodesma obsoletum du S i e g c n i e n : o rnemen ta t i on radiaire croisée par des 

stries concentriques lamelleuses, largemenl cl r é g ' d i è r e m e n t espacées, e1 ondu­
lées à h, rencontre des côtes radiaires. Le peu de développement de l'aile anté­
rieure et h. convex i t é de la valve permettent de rapporter ces f o i . nés à Leiopteria 
lamellosa. 

Deux va lves gauches el une valve d r o i t e p r o v i e n n e n t de Macqueno ise , L o i s 

valves gauches du grès de G d o u m o n l . 

F A M I L L E DES MODIOLOPSIDAE F I S C H E R . 

Genre S P H E N O T U S H A L L . 

Sphenotua Maillienxi nov. sp. 
Pl. V, fis. 15 à 20. 

Coqu i l l e plus ou mo ins transverse, fortement bombée. Crochet, situé vers 
l'avant, recourbé e1 faisanl sai l l ie au-dessus du bord card ina l . Bord card inal 

brisé sous le crochet, d iv isé en une par l i e antér ieure pet i te , une par t i e posté­

r ieure r e c t i l i gne . Le bord antér ieur se raccorde par une cou rbe r é gu l i è r e au 
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bord ventral. Ce dernier est régulièrement convexe. Le bord cardinal fait un 
angle obtus a\ec le bord postérieur qui est court et oblique. Ce bord décrit 
avec le bord ventral un angle aigu dont l'ouverture diminue à mesure que la 
coquille est plus transverse. 

Du crochet pari une carène émoussée, qui s'efface davantage vers l'angle 
postérieur, séparant vers l'arrière une aire déprimée, 1res petite, du reste de la 
coquille, qui est régulièrement bomber. 

L'impression musculaire antérieure est arrondie et se t rouve immédiatement 
en avant du crochet. 

L'aréa ligamentaire esl l ongue et très étroite. 
L'ornementation consiste en de nombreuses stries concentriques, assez régu­

l ières, fines, serrées, avec, par-ci, par-là, une côte plus importante. 
Cel l e espèce n'est pas sans analogie avec la forme de l'Upper Ludlow décrite 

par Sowerb) sous le nom de Cypricardia amygdalina, mais elle s'en distingue 
ne l l emcn l par un plus g rand développement de la partie de la coquille qui se 
trouve en avant du crochet, et par une ouverture beaucoup plus grande de 
l'angle produit par la rencontre du bord postérieur et du bord ventral. Ces diffé­
rences ressorlent de la comparaison de la figure publiée par Sowe rbv et de celles 
• pii accompagnent le présent mémoire Nous les avons vérifiées par l'étude des 
échantillons du Rritish Muséum. 

Sphenolus Maillieuxi, abondant à Rrulv-de-Pesche, existe aussi à Mac-
quenoise et au Pré-Brùlard. Un exemplaire provient de Gdoumont. 

Genre GONIOPHORA P H I L L I P S . 

Goniophora atrehatensis L B H I C H E . 

1912. Goniophora atrehatensis L E R I C H E , Mém. Soc. géol. du Nord, t. V I , Mém. n° 2, 
p. 51, pl. V I , fig. 14-16. 

1912. Goniophora atrehatensis L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, 
t. V I , p. 35, pl. I I , fig. 6. 

Goniophora atrehatensis Ler i che présente des ana log ies avec Goniophora 

trapezoidalis Kayser (') et G. Dorlodoti Vsselberghs ( 2 ) du Siegenien; mais e l le 

n'est pas identique à ce l l e de rn i è re espèce, c o m m e le pensent MM. Barrois, Pru-
vosi cl Dubo is . En effet, G. atrehatensis a le crochet moins antér ieur ; le bord 
postér ieur esl a l l ongé cl oblique et f o r m e avec le bord ventra l un angle 1res 

a i gu , tandis que chez G. Dorlodoti la r encont re entre ces deux bords se fait 
suivant un ang l e à peu près droit, le bord postér ieur n'ayant pas l'obliquité de 
ce lu i de l'espèce -edinnienne. 

(») Jahrb. Preuss. Geol. Land., 1884, p. 19, pl. I I , fig. 4. 

(2) Bull. Soc. belge de Géol., 1912, t. X X V I , pl. V I I I , fig. 4. 
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[1 existe de cette espèce deux exemplaires de Macquenoise, dont un, bivalve, 
;, été figuré par VI. Leriche; deux de Muno; deux, donl un douteux, de Bruly-
de-Pesche, un de Rienne el trois du grès de Gdoumont. L'exemplaire de Willerzie 
.•si mo ins transverse que les autres. 

ORDRE DES H O M O M Y A R I A 

S o u s - o r d r e d e s T A X O D O N T A 

F A M I L L E D E S NUITJLIDAE A D A M S . 

Genre G U C U L L E L L A M ' C O Y . 

Cucullella Vaissieri L B H I O H E . 

1912. Cucullella Vaissieri L E R I C H E , Mém. Soc. géol. du Nord, t. V I , Mém. n° 2, 

p. 39, pl. V I , fig. 5-6. 

1912. Cucullella Vaissieri L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, t. V I , 

p. 32, pl. II, fig. 1-3; figure 2 dans le texte. 

Cette espèce est abondante à Macquenoise. Elle se rencontre aussi à Belle-
fontaine, à Bruly-de-Pesche, à Pré-Brûlard et à Mondrepuits. En Ar to i s , elle 
est connue dans le Ludlow supérieur et dans les Schistes de Méricourt. 

Sous o r d r e d e s D E S M O D O N T A 

F A M I L L E DES GRAMM YSIIDAE Eisen, K. 

Genre G R A M M Y S I A V E R N E U I L . 

Grammysia deornata D E KÖNINCK. 

Pl. V I , fig. 1 à 3 et 5. 

1876. Grammysia deornata D E K Ö N I N C K , Ann. Soc. géol. de Belgique, t. I I I , p. 44, 

i9i2PGrammysia cingulata (non H I S I N G E R ) L E R I C H E , Mém. Mus. roy. Hist. nal. de 

Belgique, p. 3 4 , pl. I I , fig. 4-5. 

et Grammysia deornata D E K Ö N I N C K var. alla nov . var . 

Pl. VI, fig. 4 et 5. 

Les Gramimsia du Gedinnien de l'Ardenne se rapportent à une seule espèce, 

qui est caractérisée par l 'absence ou le peu d ' impor tance de la crête u m b o n o -
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(•) M M . Barrois, Pruvost et Dubois avaient déjà signalé certaines différences entre 
G. cingvlata et les formes rapportées à cette dernière espèce par M . Leriche, pp. 132-133. 

( 2 ) F A U S T , Abh. Preuss. Geol. Land., Heft, 113, p. 9 . 

ventrale, on mémo temps que par la forme large et peu marquée de la dépres­
sion qui accompagne la crête dans le genre Grammysia. 

La crête iiml)ono-ventrale est plus souvent absente : douze individus sur 
quatre-vingt-onze la portent. Encore est-elle étroite et confinée dans la région 
du crochet. Il est à remarquer que la présence de la crête ne dépend pas 
nécessairement de l'âge, comme on l'admet parfois; en effet, elle peut être absente 
sur de petits exemplaires et présente sur les grandes formes. La crête est logée 
dans une dépression qui est peu marquée, large dès le crochet, et dont la largeur 
atteint sur le bord ventral la longueur de celui-ci. La dépression umbono-ven-
Irale peut exister aussi avec les mêmes caractères sur des individus sans crête. 
Le bord ventral est, en général, régulièrement convexe; c'est seulement dans de 
rares exceptions qu'il est très légèrement sinueux. 

L'espèce a été décrite et figurée (moie) par De Ixoninck sous le non. de 
deornata. Plus tard, M. Leriche l'a rangée dans la synonymie de G. cingulata 
du Silurien de Suède et d'Angleterre, Nous ne croyons pas pouvoir nous rallier 
à ce l l e manière de voir. 

En effet, nous avons pu nous rendre compte, par l'élude des échantillons 
conservés au Britisb Muséum et au Geológica! Survej à Londres, que G. cingu­

lata du YYenlock et du Ludlow est caractérisé par un. deux crêtes umbono-
ventrales nettes, que bordent deux ou trois sillons étroits cl relativement pro­
fonds. Crêtes cl sillons se retrouvent sur tous les échantillons et vont du 
crochet jusque sur le bord ventral; celui-ci est sinueux. Ces caractères suffisent à 
différencier G. cingulata de la forme gedinnienne (*). 

On peut distinguer deux variétés : une variété nettement lransve.se. qui est 
la plus abondante, et une variété à p e u près aussi longue que large, moins 
abondante, que nous appellerons var. alto. 

Les deux variétés se rencontrent abondamment à Bruly-de-Pesche, où elles 
couvrent des joints de stratification. G. deornata est moins abondante à Mon-
drepuits; elle se rencontre aussi à llargnies, au Pré-Brûlard, à Macquenoise et 
à M uno. 

Il est probable que la forme des Verso Schichtcn de l'Allemagne, dénom­
mée par M. Fuchs Grammysia sp. aff. cingulata Hisinger ( 2 ) , entre dans la 

svnonymie de notre espèce. 

http://lransve.se


5 4 E. ASSELBERGIIS. — DESCRIPTION DES FAUNES MARINES 

CLASSE DES CEPHALOPODA 

ORDRE DES T E T R A B R A N C H I A T A 

SOUS-ORDRE DES N A U T I L O I D E A 

F A M I L L E DES 0RTH0CERAT1DAE VF C O Y . 

Quelques rares Orthoceras sp. ont été recueillis à Bruly-de-Pesche el à 
Muno. De la Roche-aux-Corpias provienl un Aciinoccras sp. (Détermination 
E. Maillieux.) 
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ARTHROPODA 

CLASSE DES CRUSTACEA 

S O U S - C L A S S E D E S E N T O M O S T R A C A 

ORDRE DES O S T R A C O D A 

Genre P R I M I T I A J O N E S et H O L L 

Priinitia Jonesi D E K Ö N I N C K . 

1876. Primitia Jonesii L.-G. D E K Ö N I N C K , Notice sur quelques fossiles recueillis par 

M. G. Dewalque dans le système gedinnien d 'A. Diimont. Ann. Soc. géol. de 
Belgique, t. I l l , p. 29, pl. I, fig. 16. 

1912. Primitia Jonesi M . L E R I C H E , La faune du Gedinnien inférieur de l 'Ardenne. 
Mém. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, t. V I , p. 42, pl. I l l , f ig. 4-6. 

1922. Primitia Jonesi C H . B A R R O I S . P. P R U V O S T et G. D U B O I S , Supplément à l'étude 
des Crustacés et Ptéropodes siluro-dévoniens de Liévin. Mém. Soc. géol. du 
Nord, t. V I , I I , p. 107, pl. X V , fig. 19-22. 

D'après MM. Barro is , Pruvos t et Dubo i s , ce l le forme se rapproche le plus 

de P. debilis Barrande O de Konieprus (Ff 2). 
P. Jonesi esl très i ndant dans les " î l e s de Bruh-de-Pesche , du P r é -Brù -

lard, de Macquenoise el de Mondrepuits. Il couvre des joints de stratification où 
il est associé fréquemment à lentaealites irregularis, IHiynelmnella nueuhr 

Orthis Verneuili el Spirifer mercuri. 
Les co l l ec t ions du Musée renferment aussi un exemplaire douteux de Gdou-

m o n t (Boussire). 
MM. Barrois. Pruvosl cl Dubois s ignalent l'espèce comme abondante , 

d'une part , à Fép in , d'autre part , en \rtois, dans les schistes de Méricourt et 

les eouebes de Drocourt ( L u d l o w supér i eur ) . 

H Système silurien de Bohême, vol . I, supplément, p. 547, pl. 26, fig. 8. 
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Genre BOLL IA J O N E S et H O L L , em. U L H I C H . 

Bollia Richten (De KÖNINCK), em. BARROIS, PRUVOST el DUBOIS, 

1870. Beyrichia Richten, L.-G. D E K Ö N I N C K , Ann. Soc. géol. de Belgique, t. I l l , 

p. 30, pl. I, fig. 17 (male). 

1912. Beyrichia Kloedeni M. Unnau: (non MAC COY), Mém. M u s . roy. Hist. nat. de 
Belgique, t. V I , p. 43. 

1912. Beyrichia sp. M. L E R I C H E , Ibid., p. 45, pi. I l l , fig. 7. 

1922. Bollia Richten, C H . B A R R O I S , F . F R U V O S T et G. D U B O I S , M e i n . Soc. géol. du 
Nord, l. VI , I I , p. 108, pl. XV , fig. 29-33, pl. X V I I . fig. 10-11. 

MM. Barrois, Pruvost et Dubois on t m is an poinl La description de cette 
forme quadrilobée, qui doit être rapportée au - c u r e Bollia, par suite de La réunion 
des deux lobes médians en un bourre le t de la fo rme d'un fer à « L e v a i ; ils 

ont fail remarquer que certaines valves adultes mal conservées paraissent tri-
Lobées, et que De Köninck a figuré c o m m e type de son espèce une va l v e défec­
tueuse. Il n'\ a pas de doute que De Kön inck avai t en vue une espèce quadri­

lobée, puisqu'il le d i t t ex tue l l ement dans sa descr ip t ion , \ussi nous ne pouvons 
suivre M. Leriche lorsqu ' i l rapporte l 'espèce d e D e Köninck à Beyrichia Kloe­
deni, Mae C o x : cel le-c i est une f o rme trilobée, c o m m e le montrent les f igures 

publ iées par Mac C o y , Salter et Jones 0). 
Bollia Bichteri est abondante un Pré-Brùlard, à Maequenoise ci à Mondre-

pui is , où il est associé à Primititt Jone si. T ro i s exemplaires oui été recueillis à 
Libin. MM. Barro is , Pruvosl et Dubois s ignalent aussi l'espèce à Eép in . 

En A r to i s . Bollia Richten est abonda.de dans les sdns i es de Méricourt ci 

dans les couches de Drocour t ( L u d l o w supé r i eur ) . 

Genre K L 0 E D E N I A JONES et HOLL . 

Sous-genre GIBBA KUCHS. 

Kloedenia (Gibba) spinosa (F s ) . 

1919. Beyrichia (Gibba) spinosa F U C H S , Jahrb. Freuss. Geol. Land., 1919, 

vol. X X X I X , part. I, p. 81, pl. V I , fig. 15 et 

1922. Kloedenia lievinensis B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Mém. Soc. géol. du Nord, 
t. V I , I I , p. 111, pl. X V , fig. 23-28. 

Coquille à contour subtrigone, à ang les ar rond is , trilobée. Le l obe m é d i a n , 

arrondi, est e x t r ê m e m e n t sail lant et a une posi t ion submédiane par rapport à 

laxe antéro-postér ieur . L e l obe postér ieur est m o i n s sai l lant ma is p lus l a r g e ; le 

(') BrÜ. Pal. Rocks and Fossils, 1855, pl. I (E), fig. 2: Mem. of the Geol. of Great 
Brit., 1848, vol. Il, F" partie, pl. V I I I , fig. 17 et 18; Geolog. Mat,., 1881, 21" décade, 
vol. V I I I , p i X. fig. I el 12. 

file:///ussi
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lobe antérieur est p lus étroit et plus saillant que le postérieur. Le lobe médian 
est limité vers l'avant et. vers 1 arrière par un sillon; le sillon antérieur est plus 
Ion-, plus large cl plus p ro fond que le postérieur. Les deux sillons se recour­
bent l'un vers l'autre sans se j o i n d r e . Ces lobes sont limités à la moitié dorsale 
de la coquille. 

Parallèlement au bord ventral, dans une position submédiane, se voit un 
lobe étroit et allongé dans le sens antéro-postérieur. Ce lobe ventral, débordant 
sur le bord commissural des valves, donne ainsi l'aspect trigone à la coquille. 
Mais sons le lobe passe régulièrement le bord ventral c o m m e le montre bien la 
figure 156 de M. \. Euchs. 

D'après MM. Barrois , Fnivosl et Dubois, d existe des formes mâles à lobe 
ventral étroit et paral lè le au bord dorsal , et des f o rmes femel les , chez lesquelles 
le lo|,e ventral prend un g rand développement vers l'arrière et emp iè t e large­

ment sur le lobe postérieur. 
En 1923. M. \ Euchs a fait remarquer que Kloedenia lievinensis est une 

forme tort voisine de l'espèce des Verse Schichten, qu'il avait décrite en 1919 

sous le nom de lieyriehia (Gibba) spinosa. Nous pensons qu'on a affaire à une 
seule espèce : la seule différence que nous ayons découverte entre les deux formes 
après nue comparaison attentive des diagnoses et des figures est la conforma-
l ion du limbe : le limbe de Kloedenia lievinensis est bien marqué et relative­
ment large vers l'avant, tandis que celui de B. spinosa est moins bien marqué. 

Cette différence ne justifie pas une coupure spécifique. 
La f o rme doit être rapportée au genre Kloedenia, comme l'ont fait remar­

quer MM. Barro is . Pruvosl et Dubo is , par suite de l'existence de trois l o b . - , 

restant limités dans la région dorsale, par des sillons peu étendus. M. Fuchs a 
créé le sous-genre Gibba ( p . 83) pour les formes caractérisées par la présence 
d'un lobe ventral. \ ce sous-genre se rapportent deux espèces dévoniennes de 
l'Allemagne, Kloedenia nassoviensis (Kegel) du Taunusquarzit de Katzeneln¬ 
bogen el Kloedenia tetraplenra (Fuchs) des I ulereoblenzschichten des environs 
de Daaden ( l ) . 

Les collections du Musée renferment un échantillon douteux de Gdoumont 
(boussire) et trois exemplaires de Libin. 

En \rtois l'espèce existe dans les schistes de Méricourt et dans les couches 
de Drocourt (Ludlow supérieur). 

En Allemagne Kloedenia (Gibba) spinosa a été rencontrée dans les l ler-

sebe ider Schiefer (Verse Schichten), qui correspondent au Gedinnien de 
l'Ardenne. 

( L ) K E G E L , Abh. Kbn. Preuss. Geol. Lan,/., M . F . , 1913, vol. L X X V I , p. 40, pl. I I , 
fig. 11 ; A. F U C H S , lbid., N. F . , 1915, vol. L X X I X p. 77 , pl. X V I I I , fig. 11-13. Les deux 
espèces ont été rapportées par ces auteurs au genre Beyrichia. 
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S O U S - C L A S S E D E S T R I L O B I T A 

ORDRE DES P R O P A R I A 

F A M I L L E D E S CALYMMENIDAE B R O N G N I A R T . 

Homalonotns (Digonus) Boemeri D E K Ö N I N C K . 

1870. Homalonotus Roemeri D E K Ö N I N C K , ANN. SOC. GÉOL. DE BELGIQUE, T. I I I , MENU, 
P. 3 1 , PL. I , FIG. 15-15C. 

1912. Homalonotus Vialai G O S S E L E T , MÉM. SOC. GÉOL. DU NORD, T. V I , N° 2 , p. 11 , 

PL. I . 

L912. Homalonotus Roemeri D E K Ö N I N C K , Mém. iVIus. ROY. HIST. NAT. DE BELGIQUE, 
T. V I , P. 4 5 , PL. I I I , FIG. 10-12. 

1922. Homalonotus Vialai, B A R R O I S , P R I J V O S T ET D U B O I S , MÉM. SOC. GÉOL. DU NORD, 
I, V I , I I , I>. 115, PL. X V , FIG. 1 5 ET 1i». 

1922. Homalonotus Roemeri D E K Ö N I N C K , B A R R O I S , P R U V O S T ET D U B O I S , MÉM. SOC. 
GÉOL. DU NORD, T. V I , I I , P. 117, PL. X V , FIG. 12-13, P. 159 , PL. X V I I , FIG. 3 -9 . 

1928. Homalonotus Vialai F A U S T , ABH. PREUSS. GEOL. LAND., HEFT 113, P. 9 . 

M. Leriche a fail entrer en 1912 Homalonotus Vialai dan- la Bynonymie 
de //. Roemeri De Kön inck . Par contre, MM. Barrois, Pruvosl H Dubois Boni 
d'avis que les deux formes sonl des espèces autonomes. //. Vialai serail une 

forme de grande taille, déprimée, tandis que //. Roemeri es1 petit, remarqua­
blement gibbeux. La g labe l l e de //. Vialai serait moins a l l ongée cl plus la rge 

que celle de H. Roemeri; la position des yeux sciait différente. Le pygidium du 

//. Vialai se distinguerait de celui de //. Roemeri par son profil non convexe . 

par les Côtes des plèvres beaucoup plus ob l i ques par rapport à l 'axe, par la 

m o i n d r e largeur relative de l 'axe cl par sa petite po inte l e rm ina l e . Enfin, l ' o r n e 

mentation de //. Vialai consiste en granulations de deux ordres, lundis que les 
granulations «le //. Roemeri sonl de petite ta i l le . 

Le matériel sous nos yeux mon t r e que les caractères distinctifs invoqués 
par MM. Barrois, Pruvost el Dubois ne sonl pas constants, \insi on t rouve des 

formes gibbeuses (caractère de II. Roemeri") couvertes de granulations de deux 
ordres, avec pygidium à petite po inte terminale (caractères de H . Vialai). Un pygi­
dium «!«• grande taille, analogue à la l ig . 12 .1.' Gosselet, de //. Vialai, loin d'être 
déprimé, présente la convexité d 'autres ind iv idus de petite tai l le . Des pygidiums 
de petite tai l le rappelant IL Roemeri montrent un racbis m o i n s L u g e c o m m e 
C h e z //. ViàM. Des individus de g r a n d e tai l le ont la tête tronquée en avant , tout 
comme les petits i nd i v idus . 

file:///insi
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P o u r ces raisons, nous pensons , à la suite de M. L e r i che , que les deux 

formes appartiennent à une seule espèce. 

II. Roerneri se distingue fac i l ement des espèces siegeniennes par la forme 
du rachis du pygidium, qui, au lieu de finir en po in te , s'ëlargil légèrement vers 

l'extrémité. 
//. Roemeri est c onnu dans les couches de Drocourl cl les schistes de Mér i -

court de la r ég i on de L i é v in et, d'autre part, dans les Verse Schichten de l'Alle­
magne. 

//. Roemeri est particulièrement abondai . i dans le gîte de Muno, abondant 
à MondrepuitS, plus rare à Macqueno ise . au l>i é-Brùlard et à Bruly-de-Pesche. 

F A M I L L E DES PHA< OPIDAE. 

Genre A C A S T E G O L D F U S S . 

A caste spinosa S u . ™ , . 

1864. Acaste Downingiae var. g spinosus S A L T E R , Brit. S U . Tri lob. , p. 27, fig. 7. 
1880. Dalmaniles Heberti J. G O S S E L E T , Rsq. géol. du Nord, p. 66, pl. I, fig. 4. 
1912. Acaste Downingiae L E R I C H E , Méni. Mus. roy. Hist. nat. de Belgique, t. V I , 

p. 47, pl. I I I , fig. 8-9, texte, fig. 4-5. 

1922. Acaste spinosa B A R R O I S , P R U V O S T et D U B O I S , Mém. Soc. géol. du Nord, 
t. V I , fasc. 2, p. 121, pl. X V , fig. 6 et 7, p. 160, pl. X V I I , fig. 1 et 2. 

MM. Barrois, Pruvosl cl Dubo is ont montré que la var iété 8 spinosa de 

icaste Downingiae Salter do i t être cons idérée c o m m e une espèce au t onome 

qu'ils mil appelée Icaste spinosa ( * ) ; celle-ci est caractérisée par la présence de 
pointes peu longues aux j oues et à l'extrémité du pygidium. 

L'espèce existe dans le ca lca ire d ' A n g r e s ( sommet du Ludlovx ) et dans les 

schistes de Mérii rt, de L i é v i n . En \rdennc. elle est abondante à Mondrepuits; 
el le existe auss i à Macqueno ise et à M u n o . 

Acaste aff. spinosa Salter est s igna lée dans les Verse Schichten ( 2 ) . 

Genre D A L M A N I T E S B A R R A N D E . 

Dalmanites ? sp. 

Le matér ie l recueilli dans les grès de Gdoumont, renferme une tète incom­
plète, à c inq lobes, a si l lons dorsaux paral lè les , à l imbe bien déve l oppé . 

appar lena. i l p r obab l emen t au g e n r e Dalmànitès tel qu'il est défini par ISeed ( » ) . 

( 1) M. R E E D (Geol. Mag., 1905, p. 225 ) fait entrer Acaste dans le nouveau genre 
Phacopidella. Comme l'ont montré plusieurs auteurs, cette assimilation ne se justifie 
pas; Acaste doit rester un genre autonome. (Voir entre autres E. et R . R I C H T E R , Sencken-
bergiana, 1923, Bd V, pp. 135-136. ) 

( 2 ) F A U S T , Abh. Preuss. Geol. Land., Heft 113, p. y. 

PS) Geol. Mag., 1905, p. 224 . 
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Genre A S T E R O P Y G E H A W I , E et C O H D A . 

Asteropyge gdoumontensis nov. sp. 

Pl. VL fig. 6 à 9. 

Tête : glabelle al lant en samincissi.nl vers l 'arr ière , divisée en c inq lobes. 

Lobe frontal bon .be ; s i l lons antér ieurs o b l i q u e s ; s i l lons moyens perpendicu­
laires à l 'axe; s i l lons postérieurs, ob l i ques , c onve rgean t vers les s i l lons m o y e n s . 

lien résulte que les lobes antérieurs el m o y e n s vont en s'amincissanl au fur el à 
mesure qu'on s ' é lo igne des sillons dorsaux. Ceux-c i sont bien marqués , reeli 

lignes, faisant entre eux un ang l e de 50°. S i l lon occipital continu, délimitant 
vers l 'arr ière l 'anneau occipital, qui est plus haut que la g l abe l l e . Les veux sonl 

g ros el atte ignent le niveau de la g l abe l l e . Les j oues mob i l e s el le l imbe ne sonl 

pas conservés . 

Pygidium : semi -c i rcu la i re , plus l a rge que l o n g , assez bombé. \xe nette­

ment délimité jusqu'à son e x t r émi t é , mo ins large que les lobes la téraux; sept 
anneaux v isibles sai l lants, séparés par des s i l lons ne t tement accusés. Les lobes 

latéraux portent six côtes, d iv isées en deux parties égales par le s i l lon suturai . 

Celui-Ci est peu accusé. L i m b e assez nc l l emen l dé l im i t é , portant 15 épines trian­
gulaires, de l ongueur inéga le . La po in t e impa i r e méd iane est ne t t ement plus 

large el un peu plus l ongue (p ie les autres. 

Différences : Istcropyge gdoumontensis se d i s t ingue f ac i l ement d'A. MU 
ehelini'C) que MM. Barrois, P ruvos t et Dubo is s ignalent dans les schistes de 

Mér ieour l , en \r lo is . Cette de rn i è r e espèce a l 'axe du p v g i d i u m aussi la rge que 

les lobes latéraux e l . d 'autre part , elle por te seulement onze épines m a r g i n a l e s : 

celles-ci, d'ailleurs, sonl plus déve loppées que chez notre espèce. L ' ang l e que 

font entre eux les si l lons dorsaux est de 40°. 
I. gdoumontensis est aussi différente des formes siegeniennes. Unsi 1. ato-

vus de S< l imi. l t C) n'a que 4 paires de po intes marginales. La f o r m e des lobes 

de la glabelle d i f f é renc ie not re espèce d'.4. Bichteri et 1. intennedius Kegel ( 3 ) ; 
le nombre d 'ép ines la d i f f é renc ie à"A. intermedius Kege l el d'A. Drevermanni 
Richter ( 4 ) . 

La nouve l l e espèce n'est connue que dans les grès de Gdoumont; quelques 
tètes et p v g i d i u m s ont été recue i l l i s dans quatre gî tes d i f férents . 

(M Mém. Soc. géol. du Nord, 1922, t. V I , I I , p. 122, pl. X V , fig. 1-5. 

(•) Zeitsch. Deutsch. Geol. Ges., 1907, p. 10. 

(») Abli Prenss. Geol. Land., N. F., 1913, Heft 76, p. 33, pl. I I , fig. 7, p. 36, pl. II, 

Kg. 9. 
(') Beitr. zur Kenntniss devon. Trilob., 1909, p. 66. 
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F A M I L L E D E S PKOETIDAE B A R R A N D E . 

Genre P R O E T U S S T K I N I N G E R 

Proetus sp. 

Deux pygidiums d'une espèce de petite taille ont été recueillis à Ovilat 
(Malmédy). ' 

ORDRE DES O P I S T H O P A R I A 
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RÉSUMÉ 
Le tableau ci-après résume l'étude que nous venons de faire de la faune 

gedinnienne de l'Ardenne; il donne la répartition des espèces dans les d ivers 
gisements. 

GEDINNIËN INFÉRIEUR 
GKItiiN.MK.N 
SUPÉRIEUR 

GENKE, E S P È C E , AUTEL'K 

G
ît

es
 

1 
à 

13
. 

B
ru

ly
-

de
-P

es
ch

e.
 

P
ré

-
B

rû
la

rd
. 

| 

M
ac

qu
en

oi
se

. 

M
on

dr
ep

ui
ts

. 

M
uñ

o.
 

Li
bi

n
. 

F
re

u
x-

M
én

il
. 

J 

G
do

um
on
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1 

Pelram bina Lonsdale ab 
Cystipliyllum profundum (De Köninck) . ab 
CWUhophyüam cf. articulai,! m Wahlen¬ 

berg . . . + 
Pleurodiclyuvi sp. . + 
Slriatopora sp + + ab + m. ab 

ab 

+ 
Protaster constellata (Thorent) . . . . ab + + 
Lingula cornea Sowerby + 
Orbiculoidca Tainei Barrois, Pruvost, Du­

bois ab + + + + + 
liai m a in'lia circularis (Sowerby) . . . + 
Dalmanella Verneuili (De Köninck) . . + + + + ab ab ab 

ProscMzophoria torifera (Fuchs) . . . + + + + ab 

t.,•phi,•na rhomboidal is WilCkeilS . . . + 
T.eptoslrophia mbarachnoidea (Arrhiac et 

Verneuil) + 
Leptottrophia c.rplanata (Sowerby) . + 
Stropheodonta cf. herculea Drevermann . + 
Stropheodonta triculta Tuchs . . . . ab + + + ab ab 
Sir,,¡,111;,douta ornalrlla (Salter) . . . ab 

Schuchertella pecten (Linné) . . . . + + ab ab + 
Schiichertella intens ? Drevermann . . •> 

Chonetes omaliana De Köninck . . ab 

Camarotoechia nucula (Sowerby) . . . -, ab ? + ab 

Plethoryncha ? percostata var. gdoumon-
ternis Asselberghs ab ab ab 

üielasma Pruvosti Asselberghs. . . . 
• 

+ 
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GEDINNIEN IMI'.KIKUR (ibUINNlEN 
SUPÉK1KLK 

GENKE, ESPECE, AUTEÜK 
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j 

Atrypa lorana Fuchs ab 

Spirifer mercuri Gosselet + + + + ab 

Spirifer Dumontianas De Köninck . . + ab 

Cyrtimi ulTimquesulcala Fuchs . . . ah 

Betzia gdoumontensis Asselberghs . . . + 
Ptychospira sp + 
Meristella Straeleni Asselberghs . . . ab ab 

Trigeria Barroisi Asselberghs . . . . + + + ab 

nensselaerina primaeva Barrois, Pruvost, 
Dubois + 

Bucanella megalornphala Leriche . . . + + 
Bucanella Dorlodoti Asselberghs . . . ab + + + + + 
Pleurotomaria Lerichei Asselberghs . . + + + 
Pleurotomaria sp + 
Hyolithes sp + 
Tentaculiles irregularis De Köninck . . + ab ab ab ab + ob + 
Actinopterella subcrenatq De Köninck ab + + ab + ab ab «fr + 
Lelopteria lamellosa Goldfuss . . . . + + 
Sphenotus Maillieuxi Asselberghs . . . + + + + 
Goniophora atrebatensis Leriche . . . + + + + + 
Cucullella Vaissieri Leriche + + + + + 
Grammysia deornata De Köninck . . . + ab + + + + 
Grammysia deornata var. alta Asselberghs. ab + 
Primüia Jonesi De Köninck . . . . ab ab ab ab f 

Bollia Bichteri (De Köninck) . . . . + ab ab ab + 
Kloedenia (Gibba) spinosa Fuchs . . . + 
Homalonotus (Digonus) Boemeri Gosselet. + + + ab ab 

Acaste spinosa Salter + ab + 
Dalmanües? sp 

Asteropyge gdonmontensis Asselberghs . + 
Proetus sp + 
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CONCLUSIONS 

I. — La faune du Gedinnien de PArdeune. 

Le Gedinnien de l'Ardenne renferme mie faune autonome, qui présente 
certains caractères communs aux diverses assises mais qui, en même temps, se 
différencie de la hase au s o m m e t . 

Ainsi Orbiculoidea Tainei, Dalmanella VerneidU, Schuchertella pectén, C«-
murotoechia nacula, Trlyeria Barroisi, Bucanella Dorlodotl, Tentaculites irre-
gularis, ictinopterella subcrenata, Leiopteria lamelle,sa, Sphenotus \faillieuxi, 
Goniophora atrebatensis, Bailla Richteri se rencontrenl aussi bien dans le 

Gedinnien inférieur que dans le Gedinnien supér ieur . 
La faune de Muno nous appara î t c o m m e intermédiaire entre la faune 

typique des schistes de Mondrepuits et celle du Ged inn ien supér ieur . En ef fet , 
a Côté des espèces c o m m u n e s aux couches fossi l i fères de Muno cl à l'assise de 

Mondrepuits, qui sont: Orbiculoidea Tainei, Proschizophoria tarifera, Stropheo-
donta triculta, Pleur otomana Lerlchel, Grammysla deornata, Homaloimtus lloe-
merl, Acaste spinosa, il y a deux espèces : Spirifer Dumontianus et Meristella 
Straeleni, qui ne sont connues que dans le Gedinnien supérieur. 

Les caractères pa l é on l o l o g i ques des couches de Muno v i ennent c o n f i r m e r la 

conclusion qu'on peut l i rer de leurs caractères l i t ho l o g i ques . Les couches fossi­
l i fères de Muno présentent dans leur ensemb l e le faciès du Gedinnien in fé r i eur ; 

mais on v voit appara î t re les premiers bancs des couches lie de v in . qui carac­
térisent le Ged inn ien supér ieur . 

Par suite de la p r é d o m i n a n c e des formes de Mondrepuits, les couches fossi­

l i fères de Muno sont à ranger au sommet du Ged inn ien inférieur. 
En dehors des espèces c o m m u n e s à p lusieurs niveaux, il en existe qui, 

jusqu'ici, n'ont été trouvées que dans un seul. Ce sont, pou. le Gedinnien infé­
rieur (excl. Muno ) : Pwtaster constellata. Úngula nunca, Spirifer mercuri, 
Rensselaerina primaeva, Cucullella Vaissieri, Grammysla deornata var. alta, Bu­

canella megalomphala, Prlmltia Jonesi; pour le g i s emen t de M u n o : Oiclasma 

PruvOBti, Cyrtina utrlmquesulcata; pour le Ged inn ien supér ieur : en dehors d e s 

polypiers, Dalmanella circulons, SI ropheodonla nmalclla, l.cptaena rhombolda¬ 
Us, l.çptostrophia subarachnoidea, L. explánala, Glmnetes Omaliana, Pleilm-

ryncha ? percostata var . gdoumontensis, Atrypa lorana, Betzia gdonmontensis, 
Kloedenla (Gibba) spinosa, Asteropyge gdoumontensis, Proetus sp. 
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II. — Analogies avec la faune des Verseschichten. 

Les géologues français ont montré les g randes ana log ies qui existent entre 

la faune du Gedinnien de l'Ardenne et ce l le des schistes de Mér i cour t , de l'Artois. 
Plus récemment, M. \. Fuchs a rapproché les faunes de Mondrepuits et de 

Waismes-Gdoumont de ce l le des Verse Schichten en A l l e m a g n e . 

Ce rapprochement est p l e inement jus t i f i é , c o m m e on le verra ci-après. 

Le Ged inn ien du massi f rhénan est L ien connu , d'une part , dans la r ég i on 

de Remscheid-Herscheid et, d'autre part , plus au Sud, dans le S i ege r l and . 

Le Ged inn ien de Remscheid-Herscheid est d iv i sé en deux assises : l'assise 

supér ieure , les Ebbeschichten, f o rmée p r inc ipa l ement de couches b igarrées avec 

des intercalai ions en bancs ou l ent i l l es de grés à gros g ra ins , par fo is poudin-
g u i f o r m e s ; l'assise in fé r i eure , ou Verse Schichten. est f o r m é e essent i e l l ement de 
schistes bleu foncé, g r i s -b leu , par fo is quar tzeux , qui r e n f e r m e n t à la par t ie supé­

rieure des grès fins, m o y e n s ou grossiers et des poudingues. L e niveau essen­
tiellement schisteux por te le n o m de Herscheider Schichten. 

Le Ged inn ien ainsi dé f in i est sous-jaeent à une série c o m p r é h e n s i v e où 

d o m i n e n t des roches b igar rées et des poud ingues , et qui correspond aux couches 

éodévon i ennes à faciès né r i t i que et l i t toral , p lus jeunes que le Ged inn i en , du 

bord \<»rd du synclinal de D inant . 

L e substratum est i n connu . 

Dans le S i ege r l and . les schistes bleu foncé à Hensselaeria crassicosta du 
Siegenien in fér ieur reposent sur un ensemb l e de roches b igarrées qu i corres­

pondent à notre Gedinnien supér ieur et r en f e rmen t tout, c o m m e en Vrdenne, 
de l ' A rkose et du p o u d i n g u e p isa ire . L 'assise b i ga r r ée repose sur des schistes 

bleu fonce rapportés aux Verse Schichten. 
Dans les deux r ég i ons les Verse Schichten r en f e rmen t une faune m a r i n e , 

que \L Fuchs a é tud iée ; il la cons idère c o m m e ident ique à cel les des schistes de 

Mondrepui ts et des grès de W a i s m e s - G d o u m o n t . De plus, par des é ludes compa­
ratives sur le terra in , il est ar r i vé à la conc lus ion que les Verse Schichten p ré ­

sentent les m ê m e s caractères lithologiques que les schistes de Mondrepu i t s . 

Les p ro f ondes ana log ies entre les faunes du Ged inn ien de l'Ardenne cl du 

massif rhénan ressortent du tableau c i -après. La liste des espèces des Verse 

Schichten a été établ ie au moven des listes parues dans les t ravaux de M. Fuchs 

(1919-1923) et de M . Faust (1928) 
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Verse 

Schichten. 

Assise 
de 

Mondrepuits. 
Odenimont 

OrtMi Vernciiili De Köninck aff. + + 
Orthis tarifera Fuchs + + 
l.vi,la<io„ia rlmmlmirlalis Wahlenberg + + 
siiopheodonta triculla Fuchs. . . . + + 
trrtlwthetes euzona Fuchs (-pecten Linné) + + + 
Bhynchonella sp. ( = Camarotoechia nucula) + + + 
Ilhynchonella percostata Puchs . + 

— sp. cf. perrostata ( = var. i/doumontensis). . + + 
— fW'ilsonin) utrimqitesulcata Fuchs . . . . + 
— rarifurcata Fuchs + 
— saepecostata Fuchs + 
— sinuosa Fuchs . + 
— aff. deflexa Sowerby + 

Atrypa reticularis ( - lorana ?) + + 
Spirifer undigranatus ( = Durrwiitiauns) + + (Muno) + 
Spirifer loculatus (- Dumontianus) + + (Muno) + 
Cyrtina Intermedia Oehlert var. utrimqvetulciia Fuchs. . + + (Muno) 

Iletzia cf. Thisbe Barrande . . . . . . . . + 
— et. Bouchardi Davidson ( = gdoumontensis?) . . + + 

+ 
Trigeria sp. aff. Gaudryi (.- Barroisi) . + + + 
Triiivria H. sp. cf. robustella Fuchs + 
nipteropliom trirulta (= Arlinopterelhi siil,rrenata) . . . + + + 
Deceptrix carinata Fuchs + 
Grammysia aff. cingulata (- deornata) . . . . . . + + 

+ 
Leptodomus Morini Leriche + 
umiioiopsis cf. wissoni RMnger + 
ßellorophon trilobatus Sowerby ( = Bwranclla Dorlodoti) . + + + 

+ + 
Homalonotus Vialai (= Boemeri). . . . . . . . . + + 
ieaete tpMoM Salter . . . . . . . . . . . aff. + 

Ton i comme dans les schistes de Mondrepuits, les ostracodea sont très 
abondants dans les Verse Sch ichten . 
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III. — Position du Gedinnien de l'Ardenne 
dans l'échelle stratigraphique. 

Le Ged inn ien de l'Ardenne étant, d'une part, concordant avec le Siegenien 
et autres couches du Dévonien et, d'autre part, en discordance de stratification 
avec les couches rapportées au Silurien et au Cambrien, les géologues qui se 
sont occupés les premiers de l'Ardenne lurent unanimes à faire, du Gedinnien 
l'étage le plus inférieur du Dévonien. 

Cette unanimité cessa lorsqu'on se mil à étudier en détail la faune du 
Gedinnien de l'Ardenne et des couches siluro-dévoniennes de Liévin. M. Leriche 
émit l'opinion que les schistes de Mondrepuits renferment la faune du Ludlow 
supérieur et que, par conséquent, le Ged inn ien inférieur de l'Ardenne devait être 
l a n g é dans le Silurien, le Gedinnien supérieur constituant la base du Dévonien. 

Les autres g éo l o gues l i l lo is , MM. Gosselet, Barrois, Pruvost et Dubois 
mirent en doute une partie des affinités siluriennes admises par M. Leriche et 
crurent reconnaître, par contre, plusieurs espèces dévoniennes. D'où les conclu­
sions que le Gedinnien inférieur de l'Ardenne renferme « un mélange de deux 
faunes dans des proportions à peu près égales, associé à des formes particu­
lières », et que « les documents paléontologiques à eux seuls ne permettent 
guère de prendre un parti pour classer les schistes de Mondrepuits dans le sys­
tème silurien plutôt que dans le dévonien » (p . 201). 

C'est ensuite en se basant sur la loi de priorité qu'ils en arrivent à main­
tenir le Gedinnien in fér ieur dans le Dévonien. 

On aura remarqué que les matériaux élu.l iés dans ce travail proviennent 
non seulement du Gedinnien inférieur, mais encore du Gedinnien supérieur qui 
jusqu ' i c i avait élé considéré par certains a i l leurs comme lagunaire Les arkoses 
et schistes fossilifères de Libin et de Freux-Ménil se trouvent au milieu des 
schistes d'Oignies ou Gedinnien supérieur. Quant au grès et arkose de Gdou-
mont, faciès local du bord Est du massif de Stavelot, nous le considérons 
comme l'équivalent de ces bandes d'arkoses du Gedinnien supérieur (voir p lus 

haut). 
Les études antér i eure- étant basées uniquement sur la faune marine du 

Ce lu i , i , en inférieur, il importe de reprendre ici la question des af f inités silu­

r iennes et dévoniennes. La faune s i lur ienne la plus jeune est celle du L u d l o » 

supérieur; la faune dévonienne de l'Ardenne la plus ancienne est la faune sie-
genienne. 

D'après M. Le r i che . les forme- siluriennes qu'on rencontre dans le Gedin­
nien de l'Ardenne sont : Orbiculoidea Forbesi, Chonetes striatella (à Gdoumont) 
Schuchertella pecten, Strophomena filosa, Orthis canaliculata, Spirifer sulcatus 
Camarotoechia nucula, Grammysia cintmlata, Pterinea retroflexa, Tentacnlites 
tenais, Beyrichia Kloedeni, Acaste Downingiae. 

La comparaison des matériaux de l'Ardenne avec les formes typiques du 
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H D'ailleurs, à la suite des découvertes de fossiles marins dans le Gedinnien supé 
rieur, il devient très difficile de se rallier à l 'opinion de M. Leriche, même si l'on 
admet ses déterminations paléontologiques. En effet, on constatera que des formes 
comme Camaroloechia nucula, Orthis canaliculata (= Verneuili d'après nous), Chonetes 
striatella (= Omalianà), Schuchertella pecten, Strophomena fi/osa ( = triculta), Pterinea 
retroflexa (= Actinopterella suberenata), Tentaculites tenuis (= irregularis), Beyrichia 
Kloedeni ( = Bollia Richteri), soit plus de la moitié des espèces réputées siluriennes par 
M. Leriche, existent aussi dans le Gedinnien supérieur. On serait donc amené logi­
quement à ranger dans le Ludlow supérieur non seulement les schistes de Mondrepuits, 
mais aussi une grande partie des schistes bigarrés d'Oignies, et le tracé de la limite 
entre le Silurien et le Dévonien deviendrait impossible. 

Ludlow angla is n.,us a a m e n é à r édu i re considérablement cette liste. Nous 

maintenons Schuchertella pecten, Camaroloechia nucula et Acaste spirwsa el 
nous n ajoutons Stropheodonta omatellu et Lingula cornea. Les polypiers, pou. 
autant qu'on puisse en j u g e r , ont plutôt des affinités s i lur iennes . 

Les espèces dévon i ennes , réduites par M. L e r i che à Proschizophoria perso-
nota, seraient, d'après MM. Rarro is , Pruvost et Dubo i s , beaucoup p lus nom­
breuses. Ces auteurs c i t e n t : Orbicutoidca «noinala, O. siegenensis, Stropheo-
donta subarachnoidea [non vrchiac et Verneuil), Proschizophoria personata, 
Spirigera un,tutu, Goniophora atrebatensis, identique d'après eux à Goniophora 

Dorlodoti du S i egen i cn , et PlethorhyUChuS dunensis. Pour notre part, les seules 

espèces sie.geniem.es, reconnues avec cer t i tude , sont Leiopteria lamellosa, Dal-
manella circularis, itrypa lorana et, d'autre part, Stropheodonta subarachnoidea 
\rehiac el \e rneu i l el St. c.rplanala du g ise .nenl de Freux-Ménil. 

11 en résulte que Les espèces tant s i lur iennes que dévoniennes sont plutôt 
rares. La grande ma jo r i t é des espèces étudiées sont des types particuliers au 
Gedinnien, dont certains présentent des ana log ies avec des espèces siluriennes 
ou sont des formes ancestrales d 'espèces siegeniennes «... encore des formes de 
transition en l re des espèces du L i l d l ow cl du S i egen i cn . 

Le Gedinnien nous apparaît ainsi c o m m e un étage ayant une l'aune propre 

qui n'esl ni cel le .lu Ludlow supér ieur ni ce l le du S i egen i cn . Sa position dans 
l'échelle stratigraphique est donc hic., entre le Ludlow supér ieur cl le Siege¬ 
nien (*). 

On pourrait donc le considérer c o m m e un terme de transition à ranger 

indifféremment dans le S i lur ien ou le Dévon i en . Ce ra isonnement était admis ­

sible aussi longtemps que l'on ne connaissait que la faune mar ine du Ged in­

nien in fér ieur . L 'élude des fossiles mar ins découverts dans le Ged inn i en supé­
rieur n«.us pern.el de conc lure qu'au point de vue p a l é o n l o l o g i q u e le Ged inn i en 

supér ieur ne peut c i re séparé des schistes de Mondrepuits.Or,les géologues sonl 
unanimes à s M . ehron ise r le Ged inn i en supér ieur de l'Ardenne avec la part ie 

in fér ieure de l'Old lied Sandslone el à le ranger dans le système d é v o n i e n . Il 

faut donc ranger tout le Ged inn ien à la base de ce système. 
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Cette conclusion est . • .mienne à celle que l'on peut dédui re de la loi de prio­
rité en ce qui concerne La limite entre le S i lur ien et le Dévonien, comme l'onl 
montré notre regretté maître, I I . de Dorlodot (1912) et MM. Barrois, Pruvost et 
Dubois. Notre opinion p e rme t ainsi de tenir c o m p t e de La discordance de stra­
tification qu ' o n rencontre s o u s le ( i ed inn i en dan- toute l'Ardenne. 

En r ésumé, l'.îiude de la faune marine de l'ensemble du Gedinnien nous 
amène à conclure que le Gedinnien doit être considéré, du point de vue paléon-
tologique, comme un étage autonome, qui trouve sa place à la base du Dévonien. 

i 

Institut géologique 
de l 'Université de Louvain. 

Octobre 1929. 
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EXPLICATION DES PLANCHES 

EXPLICATION DR LA PLANCHE I 

Fig. I a 3. Orbiculoidea Tainei Barrois, Pruvost et Dubois. 

Va Valve pédonculaire, empreinte externe. 

Ib Moulage de l 'empreinte externe. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Gîte : Muuo (Florenvil le, n° l ) . 

2 Valve pédonculaire, moulage de l 'empreinte externe. 

Collection de l'Institut géologique de l 'Université de Louvain. 

Gîte : LSruly-de-Pesche. 

3 « Valve pédonculaire, moule interne. 

36 Moulage de l 'empreinte externe. 

3c Valve libre, moule interne. 

3r/ Moulage de l 'empreinte externe. 

Collections de l'Institut géologique de l 'Université de Louvain (fossile) et 
du Musée royal d'Histoire naturelle (moulages). 
Gîte : Bruly-de-Pesche". 

Fig. 4 à 9. — Proschizophona torifera (Fuchs). 

4« Valve ventrale, moule interne. 

\h Empreinte externe. 

4c Moulage de l 'empreinte externe. 

5 Valve ventrale, moule interne. 

6 Valve dorsale, moule interne. 

la Valve dorsale, empreinte externe. 

1b Moulage de l 'empreinte externe. 

8 Valve dorsale, moule interne. 

9a Valve dorsale, moule interne. 

9b Moulage. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturell« 

Gîte : Muno (Florenvil le, n° 1). 



Kern. Mus . roy. Hist . Nat. B e l g . — N° 4 1 , 1 9 2 9 
k/erh. Kon . Natuurh. M u s . B e l g . — N° 4 1 , 1929 

O r b i c u l o i d e a Ta ine i Barro is , Pruvost , D u b o i s . 

P r o s c h i z o p h o r i a torifera ( F u c h s ) . 

E. ASSELBERGHS. - Faunes marines du Gedinnien de l'Ardenne. 

Phototgpit. A Dohmrn. Sruxr/fo 



EXPLICATION DE LA PLANCHE 11 

Pig. 1 à Dalmanella Verneuili (De Köninck). 

I Valve ventrale, moule interne. 

2a Valve dorsale, intérieur, et valve ventrale, empreinte externe. 

2b Moulage de l 'empreinte externe. 

34 Valve dorsale, intérieur. 

•M> Moulage de l 'empreinte. 

4, 5 Valve dorsale, intérieur. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Gî tes : Mondrepuits (1 à 4); Gdoumont (5) [Malméd.v, n" U| 

Fig. 6 à 12. - - Stropheodonta triculta Fuchs. 

G à 9 Valve ventrale, moule interne. 

I0a Valve dorsale, intérieur. 

106 Moulage de l'intérieur. 

11 Valve dorsale, empreinte externe. 

12 Valve ventrale grossie ( x 3). 

Collections du Musée royal d'Histoire naturell«. 

Gîte : Muno (Florenvil le, n" 1). 



M é m . M u s . roy. Hist . Nat. B e l g . — N° 4 1 , 1929 
Verli. Kon . Natuurh. M u s . B e l g . - N" 4 1 , 1 9 2 9 

Pl . II. 

11 

S t ropheodonta triculta Fuchs. 

E. ASSELBERGHS. - Faunes marines du Gedinnien de l'Ardenne. 

i 
Phototypir, A. Dohmrn. Bnmtm 



EXPLICATION DE L\ PLANCHE 111 

Fig. i à 7. — Stropheodonta ornatella (Salter). 

1 à 4 Valve ventrale, moule interne. 

5 Valve ventrale, moulage de l 'empreinte externe. 

6 Valve ventrale, moule interne. 

7 Valve dorsale, moulage de l'intérieur. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

C i tes : Grès de Gdoumont, Malmédy, n" 3 (fig. 5); n° 9 (fig. 1, 2 et 4); 
n° 12 (fig. 3). 

Fig. 8 à 11. — Chonetes Omaliana De Köninck (non fig. 12). 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Cites : Grès de Gdoumont, Malmédy, n° 9 (fig. 8 et 9); n° 12 (fig. 10 
et 11). 

Fig. 12. — Chonetes striatella Dalmann. (Spécimen attribué par erreur sur la planche I I I 
à Chonetes Omaliana.) 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Gîte : Mainstone, Clun (Angleterre). 

Horizon : Platyschisma shales. 

Pig. 13 à 19. - Camarotoechia nucula (Sowerby) . 

13 Valve ventrale : a) Grandeur naturelle; b) x 2. 

14, 15, 16 Valve dorsale : a) Grandeur naturelle; b) x 2. 

17, 18, 19 Échantillons bivalves x 2. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Gîtes : Grès de Gdoumont, Malmédy, n° 5 (fig. 16); n» 8 (fig. 15); n» 12 
(fig. 13, 14, 17, 18 et 19) 

Fig. 20 à 24. — Plethorhyncha ? percostata Fuchs var. gdoumontensis nov. var. 

20 Valve ventrale et valve dorsale. 

21, 22, 23 Valve ventrale. 

24 Valve dorsale. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Gîtes: Grès de Gdoumont, Main édy, n» 12. 



M é m . M u s . roy. Hist . Nat. B e l g . — N° 4 1 , 1 9 2 9 
Verh. Kon . Natuurh. M u s . B e l g . — N° 4 1 , 1929 

Pl. III. 

7 

S t r o p h e o d o n t a ornate l la (Sa l ter ) . 

11 12 

C h o n e t e s O m a l i a n a de K ö n i n c k . 

17 18 19 

C a m a r o t o e c h i a nucula ( S o w e r b y ) . 

P l e t h o r h y n c h a ? percostata F u c h s var. g d o u m o n t e n s i s nov. var 

E. ASSELBERGHS - Faunes marines du Gedinnien de l'Ardenne. 

Phototypic. A Dohmrn. Bruxrlln 



EXPLICATION DE L\ PLANCHE IV 

Fig. I à 3. Dielasma Pruvosti nov. s p . 
la Valve ventra le , moule interne . 
1/; M o u l a g e de l ' e m p r e i n t e . 

2, 3 Valve dorsale, moule interne. 

Collect ions du Musée n.yal d 'Histoire naturel le 
Gîte : Mon, , (F lorenvi l l e , i r l ) . 

4 à G. — Atrypa lorana Fuchs. 

5 Valve ventrale : a) Moule interne.; b) Moulage de l ' empre in te 

ii Individu avec expansions lamelleuses. 

Collect ions du .Musée royal d 'Histoire n a t u r e l l e . 
Gîte : Ovifat ( M a l m é d y , n" 9 ) . 

Fig . 7 à 14. Smrifer Dumontianus De K ö n i n c k . 
7 Échant i l lon bivalve. 

S Valve ventrale, moule interne. 

Collect ions du Service géologique de Be lg ique . 
Gîtes : Gdoumont (fig. 8 ) ; Ovifat (fig. 7 ) . 

9a Valve ventra le , moule inlerne. 
b Moulage de l 'empreinte externe. 

Collections de l ' Ins t i tu t géologique de l 'Univers i té de Couvain. 
Cîte : Waismes (Gdoumont;. 

10 Valve ventrale, moule interne. 

11 Valve dorsale, moulage de l ' e m p r e i n t e externe. 

12 Va lve dorsale , m o u l e interne. 

13a Valve dorsale, moule i n t e r n e . 
I3ô Moulage de l ' empre inte externe. 

Collections du Musée royal d 'Histoire nature l le . 
Cites : Ovifat Ma lmédy , n" 9) (fig. 10, Il el 13); Cdoumonl (Malmédy, 

n" 12) (fig. 12). 

14 Valve dorsale, moule interne. 

Collect ions du Serv ice géologique de B e t e i a u e . 
Cîte : Gdoumont. 

Fig 15 à 20. Cyrtina utrimqvesulcata F u c h s . 
15 Va lve ventra le x 2. 

16 Valve ventrale : a) G r a n d e u r naturelle: b x L'. 

17 Valve dorsale, moulage d'une empreinte ex terne . 

18 Va lve dorsa le . 

19, 20 Va lve dorsale : a) G r a n d e u r n a t u r e l l e ; b) x 2. 

Collections du Musée royal d 'Histoire naturelle. 
Gîte : Muno (F lorenvi l l e , n" 1). 

F ig . 

4, 



M é m . Mus . roy. Hist . Nat. B e l g . — N° 4 1 , 1 9 2 9 
Verh. Kon . Natuurh. M u s . B e l g . — N° 4 1 , 1 9 2 9 

Pl . IV. 

Cyrt ina u t r imquesulca ta F u c h s . 

E. ASSELBERGHS. - Faunes marines du Gedinnien de l'Ardenne. 

Phototypit. A. Dohmcn. Bruxtllr* 



EXPLICATION DE LA PLANCHE V 

Fig. 1 à 4. — Trigeria Barroisi nov. sp. 

1 Valves ventrales, moule interne : a) Grandeur naturelle; b) x 2. 

2 Valve dorsale, moule interne : a) Grandeur naturelle; b) x 2. 

3 Valve ventrale, moulage d'empreinte externe. 

', Valve dorsale, moule interne. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 
Gîte : Gdoumont (Malmédy, n° 12). 

Fig. 5, 6 Rctzia gdoumontensis nov. sp. 

5 Valve dorsale. 

6 Valve ventrale. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 
G î t e : Gdoumont (Malmédy, n» 12). 

Fig. 7, 8. — Meristclla Straeleni nov. sp. 

7 Valve ventrale, moule interne x 2. 

s Valve dorsale, moule interne. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Gîtes : Gdoumont (Malmédy, n" 12) (fig. 7); Ovifat (Malmédy, n° 9) 
(fig. 8). 

Fig. 9 à 11. — Bucanella Dorlodoti nov. sp. 

9 Moulage d'une empreinte. 

10 Moule interne. 

11 Moule interne x 2. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 
Gîte : Hargnies (Givet, n° 7714). 

Fig. 12, 18. — Pleurotomaria Lerichei nov. sp. 

12 Empreinte x 2. 

13 Moule interne. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 
G î t e : Bruly-de-Pesches (Cul-des-Sarts, n° 160). 

Fig. 14. — PleuTotomaria sp. 

14 Moulage de l 'empreinte. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 
Gîte : Freux-Ménil (Sainte-Marie, n" 8486). 

Fig. 15 à 20. — Sphenotus Maillieuxi nov. sp. 

15, 16 Valve gauche. 

17, 18, 20 Valve droite. 

19 Valve gauche. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 
Gîte : Bruly-de-Pesches (Cul-des-Sarts, n» 160). 



lera. M u s . roy. Hist . Nat. B e l g . — N° 4 1 , 1929 
'erh. Kon . Natuurh. M u s . B e l g . — N» 4 1 , 1 9 2 9 

PI. V. 

T I 
2a 

2b <X 2> 

Triger ia Barrois i nov. s p . 

4 (X2) 

5 

Retzia g d o u m o n t e n s i s nov. s p . 

7 8 

Meris te l la Straeleni nov . sp . 

.•«7 

10 

Bucane l la Dor lodot i nov. sp . 

11 
(X2) 

12 (X2) 

m 
13 

P leuro tomar ia Lerichei nov. sp . 

15 16 

17 18 

• 
19 2 0 

14 

P l e u r o t o m a r i a sp . S p h e n o t u s Mai l l ieuxi nov. s p . 

3 

E. ASSELBERGHS. - Faunes marines du Gedinnien de 1'Ardenne. 

Photolapie. A' Dahmrn. Bruxrlle, 



EXPLICATION DK LA PLANCHE \ l 

Fig. 1 à 3. - Grammysia deornata De Köninck. 

Fig. 4. — Grammysia deornata De Köninck var. alla nov. vnr. 

Fig. 5. Plaque couverte de Grammysia deornata De Köninck cl, var. alla nov. var 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Cites : Mondrepuits (fig. 2 ) ; Bruly-de-Pesche (Cul-des-Sarts, n" 160). 

Fig. G à 9. — Asteropyge gdoumontensis nov sp. 

6 Tête x 2. 

7 Pygidium : a) et b) Même individu. 

8 Pygidium x 2. 

9 Pygidium ; a) Grandeur naturelle; b) x 2. 

Collections du Musée royal d'Histoire naturelle. 

Gîte : Gdoumont (Malmédy, n" 3). 



M é m . M u s . roy. Hist . Nat . B e l g . — N° 4 1 , 1 9 2 9 
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PI . VI. 

G r a m m y s i a deornata de Köninck , et var. alta nov. var. 

6 ( X 2 ) 

T a 7b 8 ( X 2 > 9a 
9 b ( X 2 ) 

A s t e r o p y g e g d o u m o n t e n s i s , nov . s p . 

E. ASSELBERGHS. - Faunes marines du Gedinnien de l'Ardenne. 

Phototyp.e. A. Dohmtn. Hruxrllrs 
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